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DE LIN PURE

Voici les Spécialités de Peintures et les Peintures
les plus profitables et se vendant le mieux,

qui soient sur le marché.

Ecrivez pour plus amples informations à

MONRTHuhURWRINt

MONTREAL MItaz" TORONTO
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PAS D'ERREUR
NE commettez pas l'erreur de mettre en stock des

marchandises de qualité inférieure -elles éloignent
la clientèle.

Les marchandises de qualité supérieure attirent la
clientèle et se vendent rapidement. Par l'écoulement
rapide des marchandises et la multiplicité des ventes,
vous augmentez vos profits.

Vous ne commettrez pas d'erreur en tenant les

PRODUITS JONAS
qui se vendent rapidement et d'un bout de l'année à
l'autre.

Sauce Worcestershire "Perfection" de Jonas
Essences Culinaires de Jonas

Moutardes Françaises de Jonas
Vernis Militaire de Jonas

Sont des articles classiques que tout épicier et tout mar-
chand général doit avoir en mains. La ménagère les
demande depuis 47 ans et eIe doit avoir des raisons
pour cela. La raison, c'est qu'elle trouve son profit à
n'employer que des PRODUITS de QUALITE SUPE.
RIEURE. Votre raison à vous de les tenir, c'est que
vous les vendez.

N'attendez pas que vous n'en ayez plus pour don-
ner votre ordre: Vous manqueriez des ventes.

HENRI JONAS & CIE,
MAISON FONDEE EN 1870

173-177 rue Saint-Paul Ouest, - - Montréal

LE P'RIX COURANT. vin-thd 2ýs M-emb. 11
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Jour de l'An 1918

-~ ~T'j~s
f4 -1

ONTit 1',AL

Voeux JOTHEQUE

Bonne Année

c ~. --b *

DOMINION CANNERS, LIMITED
- Hamilton

1' J
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PRIX COUtÉANT
Dans la Ilste QUI suit sont Comprise. uniquemeaàt les MArque $Pdise de mabrchadises dont le "asoas, lndIq*Cen osn.
ractères noire, ont l'agence ou la reprftentaton directe a» Cana"a ou que ce. maisons manufacturent eUes-mimes. Les pri,
inie1rqtitt le sont d'après le. derniers renseignements fournis par le. agents, représentants oumanufacturiers eux-mifmes

WAI TER BAKER à CO.. L.TD.

chocolat Premium pains de '
livre et de %A livre, boite de 12
livres, par lier*.... -.... .. .. 1

Breakfast Cools.
badte de 1-8.
%A. '. 1 et II

EM livre.. .... 6.41
Chocolat at. ré,

Camucs. 'A et
%A de lv., bol.
te. de 8 liv. . ..- 3

Caraa Tablets
Cartons de Se.
40 cartons par
boite, la boite .1.31

Came"s Tairlets.
cartons de Se.Il 30 cartons par
boite, la boite 0.70

*<BS<R< &aae" Assortis
va~mm~ma Si paquets par

boite. la boite .1.30
Chocolat sucré, 'Diamond", pain

de 1-le de livre, bottes de 4 Il-
vres. la livre..........0.38

Chocolat sucré Cinquième, pain& de
1-6 de livre, boites du 4 Uivre
la livre.......... .si.3

Cacao Falcon <pour soda chaud et
froid) boite. de 1. 4 'et 10 livre,-
la livre.......... .88.3

Les prix el-dessus sont iF.O.D. Mont.
réal.

BRODIE & HARVIE, LIMITED

Farine. préparées de Brodie, La do.
"XXX" (Etiquette rouge> paquets

de 3livme......... .80
Paquets de 4 livres........60

Superb, paquets de à Uivres .. 2 .0
Paquets de 4 livres . ......... 10

Crescent, paquets de 8 livres .. .10
Paquets de 0 livre.. ........ 130

Duckwheat. paquets de l'A livres. 1.71
- - - Slivres.

- - Olivres.
Oriddle.Cake. paquets de 8 liv...

Paquets de 6 livres.........
Pancake. paquets de 1'A livre..
Avoine roulée Perfection, la dou-

zaine de paquets .. .. .. .. .. ..
Pancake. paquets de 1% livre.

Les caisse. contenant là paquets de
0 livres od de 3 douzaine de 8 Uivres, à
30 cents chaque.

La pleine valeur est remboursée pour
raloues retournies comp!4tes et e« bon
état seulement.

Pour les cartons contenant 'Adou-
zaine de paquets de 4 livre. ou 1 dou-
zane de paquets de 8 livres. pas de
frais.

Condition: argent comptant.
W. CLARK, LIMITED,

M ontré4al.
Ce nserves

Corned Be"t-
La deuz.

Compress. 'As... . 3 .30
là...........................1. 4.33
tu...........................3 9.46
te...........................0. 84.71

............................148. 71.00

Rosat . ......... . IL 2.1
.. .. .. .. .. . le. 4.01

.. .. . . là. 8.81
sel. 34.11

Boeuf bouilli . . 4.04
*3. 8.11

....... ...... . 14.78
Veau en gelée ........ àA.$$i

........... .l 4.38
Fèves au lard, Sauce ChJii CLi-

quette. route et dorée, caisse de
48 livres. 4 douzaines &lia caiss.
la douzaine ... . .. .1.I

do, 43 livres, 4 douzaines, la dou.l.i1
do, grosses boites. 42 livre. à dou-

saines, la douzaine .. .. .. .. ...
do, boite. plates. 81 livre. 3 dou-

zaines, la douzaine .... ....... 9.6
- à la Végétarienne, avec sauce

tomates, boite. de 43 ir.. 30

- au lard, grandeur 1'A...
Sauce Chili, la douzaine:........3

- Tomate., la douzaine....1.88
Rans sauces la douaine ........ 1.49
Pieds de cochons sans os .... le. 3.18

-~ ~ ~ s - , ..Is 0

Boeuf fumé en tranche. boites de
ferblanc .... .......... a. 3.31
- - - de ferblanc . . . le. 3.31
- - - pots en verre . . lue Ut8

Aidez Vos Clients A
Economiser

Les oeufs coûtent partout jusqu'à $1.00 la douzai-
ne; cela s*gnifie qu'ils sont trop coûteux pour
que la plupart des ménagères puissent s'en servir
pour fins de cuisson.

La Poudre d'Oeufs
"POPULAIJDREu'S"

pour gâteaux, puddings, etc., fait le même travail
et donne la même satisfact*.on que les oeufs fraie.

Un paquet de 10 cents contient l 'équivalent d 'u-
ne douzaine d'oeufs.

Vous pouvez en vendre aisément et faire de bons
profits.

Ecrivez-nous aujourd'hui pour les prix

L MPAGNIE IMPERIALE Enregistrée
26 *. amers et 645 rue St. Valier, Quebe (P.Q.)

A l'Occasi*on du
Nouvel An

Il nous fait plaisir d'adresser à
nos amis et clients nos meilleurs
voeux de santé et de prospérité.
Nous espérons, qu'en dépit des
heures graves que traverse notre
pays, vos affaires continueront à
être florissantes, car les activités
industrielles loin de se ralentir,
ne feront que s'aviver, assurant
ainsi une consommation abondan-
te dont vous aurez à remplir les

besoins.

The Montreal Biscuit
Company

MONTR;EAL
Manufacturiers de Biscuits et Confiseries

Vol. XXX-No 5-2
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A L'OCCASION

DU JOUR DE L'AN

Massage adressé aux épiciers en détail par

HUDON & ORSALI, LIMITEE, épiciers

en gros; importateurs de produits alimentaires, thés, vins et

liqueurs; propriétaires des célèbres marques d'épiceries et de

produits alimentaires SIGNAL; Agents de l'huile d'olive

"ADOLPHE PUGET"'

Parmi les heures difficiles que traverse notre

pays actuellement, la date du premier de l'an

vient mettre comme une trêve à nos soucis et à

nos difficultés, et il nous semble que le mo-

ment est bien choisi pour faire naître dans tous

les coeurs l'espoir en des jours meilleurs et

pour regarder l'avenir avec un sentiment plus

confiant et une énergie renouvelée.

Au moment donc d'aborder l'année 1918, nous

adressons nos voeux à tous nos clients et amis,

avec le désir sincère qu'ils se réalisent sous

forme de bonheur et de prospérité.

HUDON & ORSALI, LIMITEE,
79 Rue Saint-Paul Est,

Montréal.
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- - - en verre . .. . 3.76
- -- enver....z1.79

Langue. jambon et pité. de veauà

jambon et pai àe veaýu. 5.. a 1.91;
Viandes en pots épice, boites On

ferbianc. boeuf, jambon, langue
veau gibier.... .... ..... 'À&. 0.66
- - - en ferblano, boeuf.
jambon. langue. veau. gibier.%@1. 1.80
- - - de verre, poulet ja-
bon, lanue.......

Langue@........3.

- de boeuf. boltenC fer-
blanc.............

- en pots de verre .... lu&
- de boeuf pots de verre,

Viande hachée en "Unes"1ch-
tées hermétiqument . .la. 3.70

Mince meat l.37
35. 8.8
se. 4.90
de. 0.71
S&. 1300

Viande hachée.
En Beaux de si livres .... ..... 17
En cuves, 50 Uvres.. .. ..... .. 0.1
Sous verre.. .. ..... .>.....8LI&

KETCHUP AUX TOMATE$

Bouteilles.
- W1' 11-......... t

BEURRE DE PEANUT

Beurre de Peanut, 14Il "-U-1 1.2
- - 4 '-%5-à 1.70
-- 17 - 1-1 si&

Boiteq carrées
Seaux st livres.......%.......#J

.1 -.................... 06.16

.- ............. 1e
Clarkes Fluld Beef Cordial, bou-

teilles de 30 onces. 1 douzaine
par caisse, la douzaîne .. .. . .0

Fèves au lard, sauce tomate,
étiquette bleue, caisse de SO U.
vres, 4 douzaines à la caisse, la
douzaine......... .0
do.. -43 liv., 4 douz., la doua... 1.28

Clark Fluid Beet Cordial bout.
de 10 onces, a douz. par caisse,
la douz.......... ...

do, 42 liv., 2 douz., la dou..... Le@0
do, bottes plates, 61 liv., à douz.,

la doux.......... . 6g
do. grosses boites, 4l liv., 2 doua.,

la douz.......... .3
do. grosses boites, 98 liv., 1 douz.,

la doux..........1.21
do, grosses boites, 82 liv., là douz.,

la douz.......... .E

PEVE& AU LARD

Utiquette rose, caisse de le liv.,
4 douz.. à la tatsa la doua.... 6.8

do. 43 liv., 4 doua, à la o&isse, la
douz........... .. 1

do, 43 Uv.. 2 doua. à la caisse, la
douz............1.78

do, boîtes plates. il liv, à doua.,
la dou,...........1.411

do. grosses boites, 48 liv., 2 douz.,
la doua...........L78

do, grose& boites, 94 iv., 1 doua.,
la doua.............00

do, grosses boîtes, là liv.. 3 doua.,
la doua......... 16.0

Pork & Beans, Tomato, 135... 1.38
Pork & Beana plain. 1%.....1.03
Veau en gelée.......h li.0
Hachis de Corned Beef... 13. 3.08

Beeisteak et oignons......36c. 3.10

Saucisse de Csambridge ... l. 4.00
-- .... .S& .09

Pieds de cochons san os .3.. 3.50
Prix sujets à changements sans avis.

Commandes prises par les agents su-
jette@ à acceptatin <Produitis du Ca-
nada).

Vendue en Canistree Seulenient
Neuvesux pe du Soda Caustique de

Gillett; en vigueur depuis le 12 «obre
19178

Tm oto dans Qu.
la et Ontario
livr 1A Uv.

Seaux en bois, la Uv.-.o#. 0.10
Beaux en bois, 80 aiv .. .0.08%4 0.0035
Caisse en bois 50 Uv-..A.% 0.03%
Canistres 6 livres .9.01116 6.1315
Canistres 10 liv......0.10 @.1135
Barils en fer 100 livres.0.07% 0.08%
Barila 400 livres .. .. 0.0P,% 9.0849

t cow BRAND" la marque toujoursýgne de confiance dans ses résultats.

Aucun autre soda sur le mar-
ché n'est aussi connu de la
bonne ménagère que le "'Cow
Brand." Il est fameux pour
ses résultats absolument cer-
tains, sa force, sa pureté. Re-
commandez-le à toutes.

Prenez-men n stock, votre
marchand de pu en a.

CHURCH & DWIGHT
Imufactueru LIMITED.

MONTREAL

I ~
Quand vous vendez let

57 Varités
de

PROUITS ALIMENTIES PURS
de

HEINZ
Vous donnez à vos cliente
shandises faites au Canada
Produite Canadas par du
Canadiena.

Usiim Cnadienn: Lsami*ngto<iii)
Eiieoat: Twor et Mo"ida

Fewuers u eu~ideSk ali"

des mar-
avec dus

Employée

Vol. XXX-No 52 ý
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la Veille
du

7-Jourde l'Anl
C'est avecoplaisir que nous *I
profitons de l'occasion
pour adresser à. nos nom-
breux amis nos voeux de
bonn&..ann6e. Nous espê.
rons que 1918 verra la
réalisation de tous leur
désirs et que les voeux de
succèls que nous formulons
à leu adresse leur seront
à cett. date de l'ann6e le
gage précurseur de jours
heureux.

W. Clark Limited,
MON TREAL

UN BON VENDEUR

La Farine Préparée
de Brodie

Voyez Ie Coupon du. Eplelee
dom ehaque Carton.

BMfdi. & Harvie Umited,
TéL Nain du. NONTEZÂL

SAUCISSE DIONNE

DIONNES'SAUSAGESW.
287 RUS ADAM. MAISONNZUVIE

SIROP
DE GOUDtrN ET

D'HILEL DE FOIE DE MORUE

Tol. Beals st 344

Le SEMETEYS
Manufacturier de

Conritîwes, Sirop, 0i-
gnons, CouChons, Bot-
Weaves.

Demandes zoo
Liquurs de Familes

191 ru Montcalm
14ONTRIAL

Arthur Brodeur
fANUFACTURIERt

D'EAUX GAZEUSES

MON DIii OI ÇNAMAGNI
GINGER AI wI DE POMMEil

Cha" SODA EAU MINUAI.I

CHERIT ÇRSAN ORANGE
CHINFAGNE KoLA SIPHON. ut

35 ru» Frontenac, TOPH'

Uts CEM9s satisfaits "w
le mmiueatfd'î.

Les pr6p&ati.em de

Cacao et de Chocolat
de BAKER

sont digues de
confiance ; bou.
Jours d'une qua-

àsu p 4rieau re&
de vente facile.
c o n a t a m
ment en demande.
ceO sont lu modé-kles dem article, de
leur genn.

j D Donnai Teqeme

Waher Baker & Co. Limite
Maiéson edée en £155

NI(uAL (P.Q.) DoRCHEITI (NMS

Le marehand-dtaillant devrait on-
auiter tfrquemment le. adresse. dem
hommes d'affaire eit JrroieWaoLnelI
qui mettent leur @ciene@ et leurs ta-
lents à sa disposition et y faire appel
dès que sa situation devient difficile
Un bon conseil est souvent d'uùe gran-
de utiliti dans le commeret.

THE CANADA STARCH CO, LTD.

Manufacturier de@ Marquez

Edwardeburg.

Empois de buanderie. la lUv
Canada Laundry Starcb <caisse

de 40 livres)........1'
- Wblte Gloa (caisse de 40 l-

vres, paquets de 1 livre ... 0.11
Empois No. 1. Blanc ou Bleu.

(caisses de 48 liv.). boite@ en
carton de à livres .. .... ... 1

Kegs No. 1 d'Empois Blanc No 1
(calase de 100 livres) .. ..... 0.11

Barils d'Empois Blanc No 1, (300
livres) .. ...... ......... 11

Edvardsburt Bilver Glosa, pa-
quet. 'n' de 1 Uyv (80 il-

Empois Silver Glosa (48 liv.). en
bidons de 8 livres ......... 18

- - (le UV.).
boites à coulisses de I irs4 .. 3~

Kega Silver Gobsa, groIs cristaux
<100 Uivres)....... .0. 1%

Benson's Enamel (eau fr<idc) (40
liv.). la caisse..... .. 05

*Cellulotd..........
Caisse contenant tg boîtes en

carton, par caisse.......4.80
Empois de uduiolne.

W. T. Benson's & Cou. Celebrat-
et Prepared Corn (40 liv.). .. 0.12

Canada Pure Corn Starch (40 l-

Farine de pomme de terre ratti-
née Casco. (20 liv.). Paquets
de 1 livre.........ei
(Boite de 30 liv., 1£0. en plu@(. mi-

cepté pouar 14 farine de pOmMqe 49 %W-.

Vol. XXX-No 51
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Les Allumettes leu pius sûres que l'on pula. acheter ou que la Science puisse produirt.

11SILENT 5001S"
d'Eddy, s'éteignant d'eUes-mêmes par un procédé chimique.

Ce sont les
Ail umettes

Que vous
devriez vendre

à vos clients

Sirop de *lé.16d'lnde. Marque Crowe.

Par caisse

Jarrea parfaitement cachettes, à
livres. 1 doua., en caisse .. . .4.18

Bote de a Iiv.. à dos.. on cale-

0oitea de'* * l;v." 1* dos. ' on caiso..60
- 10 Uv., U dos. en caisse .... .6.26
- do 20 Ilv.. % dos.. on ca.iame..5.20
4L«A boites de 6. 10 et 20 livres ont

une &nue on fil do for).
barils, environ 700 livres . .0.07%
Demi-Baril, environ 10 livre»...0.07%
Quart do baril environ 171 ltv..08
Sleaux en bois do 8 gala.. 31 liv,

Chaque......... ... 6
-- - à gala.. 38 liv..oha- .
que.......... .. ?

que......... ... 1

irop de Blé-d'Inde. Marque Lily
Wh"te

Par caisse

blttes de à livres, 3 dousainea... .1.01
Bottes do 9 livres. 1 douzaine. ... 0.00
Bottes de 10 livres, %1 douzaine.. 8.71
Bottes de 20 livres, U1 douzains . 1.70
<Les bottes de S. 10 et 80 livres ont une

aeon fil de tery.
Plo,,t payé pour 5 caismes de sirop ou

310 livres. pour 10 bottes d'empote ou
10 boite. assorties de @trop et d'empois
jusqu'à toute station de chemin de fer
dans le. province. do Québec et d'On-
tarin à l'est ou au sud du Soult Sainte-
Marie. Sudbury. North Bay et Matta-
va et jusqu'à tous les porte de. lacs
teadant la maison de navigation.

Conditionsi, net 30 jours. Pau d'es-
»pte pour pifent i'.vul*

9. W. OILLETT COMPANY LIMITED

Tort.&. Ont.

AVIS-1. Loe 'rizoo-
té@ dans cette liate @ont
pour marchande aux
pointe de distribution de

C grS dans Ontario et
Québec, excepté là où
de. listes opécir.lec de
prix élevée mont en vi.
gueur, et Il@ sont sujets
-à varier sansa avis.

Levaia en Tablettes
"Royal'

Caisse le paquets, à la cabas. .. 1.40

Poudre à Pite
'Magie"

nqwtu~t Ne contient ps
d'alun. La dom

0 dos. de 2 os. 10.70
4 dos. de 4 os. 1.01
4 dos de S ou. 1.45
4 dos. do 8 oz. 1.75

*4 do.. do 1à on. 3.40
2 dos. de 12 os. 2.45
4 dos. de 1 lb. 2.81
à dos. de 1 lb. 3.90
1 do.. de 3% lbâ.7.31

Il%3 don. de 6 lbo. 13.01
àdos.de S1os ai&

£INBA1 Idos. de 12o.4 cae
1 don. de 14 o. i. 511

Vendue en canistre seulement.

Remise op*"*ai de $#l accordée sur
W@ commande. de S caisses et plu@ de
la Poudrç à PIL4 "34aqI.P,

LESSIVE

*PARPUMEE Du# QILLErr

Lagisse
S 4 dos. à la calse.4.311

Scaisse...4a caisse ou plus 4.10
Soda "Magie'

ta cm
f<è No. 1 caise 10 Pa-

~ quots do 1 lb . . .3.95

No. S. caisse de 100
S pqtâ. do 10 os. . 4.358OD à î <'-e.. .4.25

0p bicarbonate de Boude
wwimoel supérieur de "G1iliet"

.~ Caque de 100 livre,
prcaque . . . . 4.15

Barils do 400 livres, par baril . .12.&0
Crime de Tartre

"OiIiett"
31 lb. pqts. papier. La dos

(4 doz. à la caisse) 2.45
%Ii~ lb. paquets de papier

ii 1lb. Caises avec cou-
(4 don. àla caisse) 4.75.
vercle vigsé.

* ...~. (4 dos. à la caisse) 5.40
Par Caisse

à don pqts. % lb. Aiots 90
4 dos. pqte. U lb. I Asri 90
ô Ibo. cantatrea carrées (1doux. la lb,

dans la caisse> ........... 082%
10 Ibo. caisses on bois.... .. 0.78
25 Ibo. seaux on bols .... ..... 0.78
100 lbo on barillets (baril ou plus)0.711%
$69 Ibo. op baillet*, . .. 2

AVIS IMPORTANT
Le Comité International du Sucre, à New-York, a fixé comme base pour le su-
cre brut cristallisé de la nouvelle récolte de Cuba, le prix de $5.92, droits payés
à New-York. Ce prix représente 1 cent de moins que les prix actuels en vigueur
pour les sucres bruts cristallisés de Cuba. La nouvelle récolte de sucre brut
de Cuba commencera à arriver en janvier.
Les prix des sucrel raffinés baisseront nécessairement, en raison des prix moins
élevésl pour les sucres bruts.

THE ST. LAWRýNCE, SUGAR REFINERIES, LTD., MONTRENL

Vol. XXX-No 52
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BORDEN MILK CO., LIMITED
MONTREAL

Liste deu prix pour l'ont de rort WiI-
lian, (cette dernière ville comprise).
dans les province. d'Ontario. de Qui-
bec et Maritimes.

LAIT CONDENSE
La caisse

Marque 1»gle. 43
boites . . . . 3.15

- Reindeer, 43
botesm.........3.45
- Silver Cow.
43 boites ...... 7.90
- *"Gold Berl
et OPurity", 43
bottes .. ..... 7.7s

Maenue Mayfower. 43 boites ... . 7.78
- "Challengd'. "Ooveim', ta
boites« ......... 7.31

Lait Evapord
Marques st.Cbarlem.

Jersey. Peeua,
*"Hotelr, 34 boitas .8..40

"Teall". 48 bottes .83.0
P'TnmjIy", 48 bot..@ . . 19

s i Small», 43 bottes . .

CAPE CONDENSE

Marque Reindeer. "Grande". 34
boites..............15

- "Pette" 48 boites 3.00
-Regal, 24 bottes .. ........ 3.40

Cacao Marque Reindeer-
24 grandes bottes..... .... I.V,
-Marque Reindeer. p*ett boi-
tu--.... .. .... .... .. .. .

Coiltica: lot se gOUra.

Lots de a boites et plus, fret payé
Jusqu'à 50 Cents Par cent Le ourplte
mera rauqué mur la factuma

H4ENRI JONAS à CIE

Montrial.

Pite@ AIlimentaires eBrtrane

La lb.

Macaroni 'Bertrand'
Vermicelle -

Sphaghetti -
Alphabets -

Nouilles -

Coquilles -
Petiltes Pâtes-

Manquant-

Extraits Culinaire. "Jenas" La do.

1 os. Plates Triple Coneentri

3 m .Carré«s- -

4 os. - - -

3 os. - - -

14 08. - - -

2 os Rondes Quintessenes
2% 0s. --

6 os. --

8 o&. Carrées Quintesanee.
4 os. Carrées Quintessences.

bouchons émeri
a os. Carrées Quintessences.

bouchons émeri
à os. Anchor Concentré
4 oz. --

8 oz. --

If os. --
2 os. Golden Star "Double Force
4 oz. - - -

23os. - - -

18 o. - - -

1.06
'Jo
3.16
4.0
7.13

14.46
3.40
3.74
4.10
8.00
3...

5.00

9.00
1.33
3.15
3.10
1.30

10.95

1.75
3.25
IL75

S oM Plates Solubles ........... 0.31
o .-........ 1.78
on3 ...... 3.25

14 os. -..... 5:.75
1 os. London..... ... 06
2 os.............03

Extraits à la livre, -de .. 8.26 -à 4.00
- au gallon, de.. .... 00 à 24-01
MCme prix pour les extraits de tni.a

fruits.
Vomnit à ohaueurse. U* dnui

Marque Froment 1 don,. & la calame 1.00
Marque Jonas. 1 do., à la calue 1.00
Veomit militaire à l'épreuve de l'osa

13.50.
Moutarde Fraviaise *Jons" La gr

Pony 2 dos. à la caisse 10.00
Small 2 - - 3.00
Medium 3 - 13.61
Large à - -manquant
Tumbler à - _

Mutas a. - - -

Nugget à - -

Athenian à - -
GoldfBand Tu 2 - -
No. 44 Jars 1 - -

No. 65 - - - 25.80
No. 6 - i 2 8.80
No. P_ 1 - -manquant
No. 88 - 1 -

No. 89 - - _

Molasses Juge 1 -
Jarret, gai. 1 - -

Jarres, %1 gaI. 1 -

Poudre Limonade "Meina" Jonas
Petites boites, 8 douzaines par caisse

à $16.00 la grosse.
Grandes boites, 3 douzaines par caisse.

à $86.00 la grosse.
Sauce Worcestershire......50
"Perfection" %1 pt. à 316.00 la grosse,

à douzaines par caisse.

LA COMPAGNIE D. HATTON
adresse à sa nombreuse clientèle ses. voeux sincères pour une bonne et
heureuse année 1918.

Elle tient aussi à remercier les marchands qui au cours de l'année
qui finit, ont secondé ses efforts pour éduquer le public à consommer
plus de poisson en vue de conserver le plus d'approvisionnement de
viande possible pour aider à la cause des Alliés.

Elle est heureuse de voir que la campagne entreprise dans ce but
a donné d'excellents résultats et que les marchands ont su en tirer
Profit, et elle espère que le mouvement lancé n'ira qu'en s'accentuant
et que la consommation du poisson deviendra de plus en plus générale.

Les marchands qui font le commerce du poisson ont avantage à s'adresser
pour leurs approvisionnement à

LA. COMPÀGNIE D. HATTON
MONTREAL

Vol. XXX-No .-)-2
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i Voeux de Bonne Année s
HiEn vous adressant nos meilleurs voeux de bonne année pour 1918, permettez-noué; de Ne

sai vous rappeler que DOUSi sommes en mesure dv votis fournir des livrets de c4)mptoir (ear- m
nets à souches pour les ventes) et des nouveautés (le toutes espèces en fait d'article, m
(le publicité. Nos marchandises nt bonnes et no.% prix sont avantageux. Liaissez-nouilm
vous donner nos cotations. m

p LAWRENCE & CO., LIMITED m
&4 251 rue St. Jacques. ---- 

Montr6al

-A .ýp1_i EL

Fait en Canada
Caisse "sortis. contenant 4 doua. 8.4#
Citron - S -1.80

Orange - - I -1.80

Framboise - 2 -1.80

Fraise - I -1.30

Chocolat - 3 -1.30

P#cb.- e 1.80
Cerise - - 1.80
Vanille - 2 - 1.80
Poids, caisse de 4 doua.. 16 liv., ceissé

de 2 doua., 8 llvreé.

Caisse assortie. coni
Chocolat,
Vanille.,
Fraise.
Citron
Sans essence -

Poids par calse. Il
2e classe.

enant à dous.

liv. Ta.rit de fret.

CHURCH & DWIGHT
Cow Brand *aklng Soda.

En boités seule-
DWIGHT'Sment.

Empaquti orn -
me suit:

Caisses de 94
BAN m UODA paquets de 6

cente . ... 88.46
Caisse de 60 paquets de 1 livre. .13.41

- -120 - de %~ livre.. 8.68
- - 80 -del1 livre..

os Qfl oaaeiiftu mIlangis. '4 livre. à."

L. CHAPUT, FILS & CI£, LTER,
Mmntréal.

Thé Noir CeyIaui et Indien
EtUquette Rougre, paquets de 1Ili-

vre. c-s 30 Uvrea, la livre. 0...41

Savoir faire ses Achats
est un Gros Agent

de Succès dans le
Commerce.

la.

E N consultant les annon-
ces qui figurent dans

le ""PRIX COURANT"
vous obtenez les adresses
des meilleures maisons où
vous approvisionner au
mieux de vos intérêts.

Fait en Canada

Best
(LE MEILLEUR AU MONDE)

De tous les aliments purs faits ou vendus au Ca-
nada, il n'y en a pas un qui tienne une plus hau-
te place dans l'estime de i 'Epicier que

FAIT AU CANADA

Il est son étalon de pureté depuis des années-et
il a toujours maintenu sa réputation bien méritée
de "Sel Canadian sans défaut."

TUS CANOMP~ $MLT CO, UIMITEO

vid. XXX-No 52

----------------------------------------------------
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Epiciers :La Poudre à Pâte "MAa gic". ne manque jamais de donner
le meilleur résultat. Vous ne sauriez la recommander trop hautement.
Elle répond pleinement à ce qui vous est demandé. Cest la meilleures

- poudre à pâte de prix moyen sur le. marché, et elle possède des qualités0 de levure égales, sinon supérieures aux articles de plus haut prix. Elle
donne satisfaction-elle se fait des amis par elle-même.
Vous avez besoin de ce commerce et des profits qu'il donne. Notre ap-
propriation d'argent pour l'annonce dans les journaux en 1916 se dépense

journellement. En obtenez-vous votre part de résultats?

MAIC BAKING POWDR.
& N ~ LA SEULE POUDRE A PATE EN CANADA DONT TOUS _

WrnT(s 'f

IS LES INGRÉDIENTS SONT MARQUÉS SUR L9 ÉTIQUETTE

E1.9WGILLELTF1COMPANfiJ""-

= L'ANNEE1918 I
e~A>fosera la plus grosse année de

_ AL< consommation de poisson.
= C'est dire que les aliments

*mmr yfà . marins de la

MARQ(ýE BRUNSWICK
M seront sur toutes les tables et que les marchands auront à répondre à une grosse demande pour les diffé-

Erentes lignes de Connors Bros.=

* La campagne éducative entreprise pour augmenter la consommation du poisson au Canada, Join-

M en quantités considérables les délicieux aflmentA la Marque Brunswick.
_ I80

AYEZ-EN TOUJOURS EN STOCK. - COMMANDEZ-EN« AUJOURD'HUI
= Voici la liste des principales lignes:-

14 SARDINES A L'HUILE 1/4 SARDINES A LA MOUTARDE
- FINNAN H1ADDIES (Boîtes ovales et rondes) i KIPPERED RERRING HRNSSUETMT LM

_CONNORS2BROS., Limited, Black's Harbor (N.B.)I
UUUUUDIIURIIIMDIWUUIEUIDIIUUMUIIUU muunmum-
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Voeux de Bonne Année
On pourrait penser que le moient est mal venu

de formuler des voeux de bonheur et de prospérité,
les temps tristes que nous traversons ne prêtant
guère à des démonstration de joie et à des espoirs
de succès.

Cependant, il nous semble que pareils voeux ont
bien leur place ici, en ce jour, puisqu'ils ont pour
objet de souhaiter des moments meilleurs et qu'ils
font appel à des temps où disparaîtra la détresse
qui nous a envahi et où la confiance renaîtra dans
tous les coeurs.

C'est dans cet esprit que nous adressons à nos
amis, annonceurs et lecteurs, nos voeux les plus
sincères pour l'année qui va commencer et nous
espérons que d'heureux événements viendront au
cours de 1918, éclaircir l'horizon commercial si
obscurci en ce moment.

Le Prix Courant

Ne courez aucun risque de perdre des ventes; ayez toujours en
mains un ample'stock de

TABAC NOIR A CHIQUER

IlacK lai cldr
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UNE MESURE PROHIBITIVE

A partir dit 241 demîbre, il est défendu dans tout le
'ainala d'importer dbs liqueurs alcooliques. C'est là ce

qli il été Ilért , simîedti, par le gouveriement fédéral
en vertu e I'arte des mesures de •guerre. Cependant
lis enunaoiiiiiies qui ont ete données avant le 24 décem-
bre pourront -t r' remplies et les liqueurs ainsi coin.
mandls pou rronit être reçues dans le pays, mais pas
aprés l, 31 jan vier prochain. De plus il sera'interdit dle
transporter <b. telles liqueurs dans les narties du (Cana.
,ait oùt I voliiionieree en est défendu après le 1er avril pro-
elaliin. Il se trouvera ainsi que la vente des spiritueux
nl hourr plus 1li faite après cette dernière date que
dans certains eidlroits dle la province dui Québec où la
proh ilbition n'a pas eneore été établie. Encore le gou-
ve riieie'nt se propose-t-il d'établir la prohibition dans
tolut le 1),minî ion à une date qui paraît devoir être as-
sez proclaine et qu'il annoncera plus tard.

ILa raison donnée pour l'adoption (le ces mesures,
e 'est qu'il est essentiel p'uir la conduite efficace de la
guerre que le gaspillage de Imême que les dépenses inu.
tiles soient empêchees et que tout ce qui peut servir
d'allin-it soit entièrement consacré à la nourriture
ilans le pays. Le commerce les spiritueux, est-il dit
dans le preanbule du déeret. est entièrement contre
la réalisation <le ce but. Il est bien entendu que ces
mesures ne s'appliqueront pas à l'importation des li-

ql'eurs alcooliques servant le médicaments, oiu pour
lI'usage' des manufacturiers ou les chimistes. Toutes ces
mesures resteront en force pendant la durée de la guer-
re et pendant une période <le douze mois après qun la

paix aura été conclue.
Cette mesuise a créé comme de raison une grande sen-

sat ion dans les commerees <le liqueurs, tant de gros que
de létail. ILa plupart les marchands de gros estiment
quIle le delai d'un nyîis pour la livraison les comman-
des dlonnées dans les pays étrangers n'est pas suffisant
d'au tant que les faeilités de transport sont loin d'être
norinales. )'autre part, on estime généralement que
dus miiesuires devraient être prises comme il a été fait en
Angleterre. afin le protéger les marchands qui ont
certains contrats ou qui se sont engagés à payer les
loyers élevés en rapol)rt avec leur commerce et qui se
trouvent dans une situation difficile.

LA CONVENTION DES VOYAGEURS DE LA COM-
PAGNIE E.-W. GILLETT.

lia compagnie E.-W. Gillett a tenu, à Toronto, du 17
au 22 décembre courant une importante convention (le
ses voyageurs <le commerce qui réunissait tout son per-
sonnel le vente' (le tout le Canada. Toutes les provin-
ces <lu Dominion étaient représentées et les assemblées
se sont tenues sous la présidence de M. Emile Gauthier,
représentant (le la maison Gillett pour Québee et le dis-
trict (le Québec.

M. J.-A. Beaudry. le trésorier de l'Association des
Marehands-Détaillants avait été invité à prendre la pa-
r)le au cours de cette convention, il fit le mercredi 19
courant, une fort intéressante allocution sur les rap.
ports qui doivent exister entre marchands et voyageurs
et sur les moyens que ces derniers doivent prendre pour
atteindre plus sûrement la clientèle. M. J.-A. Beaudry
insista sur les qualités de personnalité qui fpnt les bons
voyageurs et qui leur assurent le succès. N'est pas
bon voyageur de conmerce qui veut. Il faut pour réus-

sir dans cette branche, des aptitudes spéciales, décou-
lant du physique. du earactère, des dons oratoires, des
facilités d'élocutin et le cette bonhomie qui conquiert
toutes les sympathies, lès les premières paroles échai-
gées. Mais même lors<pue l'on possède les qualités
voulues. il faut se livrer à une étude approfondie <le la
nature humaine, il faut donner libre cours à sa pers-
picacité. à ses talents d'observation et ne rien négliger
pour tirer parti de toutes les circonstances, de toutes
les opportunités qui s'offrent à vous de faire de bonnes
et sérieuses affaires. Quand bien même un voyageur
représente une marque connue et appréciée dont la
vente s'impose, il ne doit pas se départir <le cette affa-
bilité et <le eette courtoisie qui sont la marque de la
nai.snîi dont il est le mandataire. Tels voyageurs, tel-
les mtaisons, pensent les marchands, et si le voyageur
qui les visite a les allures peu courtoises, c'est la mai-
son qui les a à leur service qui en subit les fâcheuses
conséquences et qui en porte le discrédit.

D'autre part, on ne saurait trop s'appliquer à étu-
quer le marchand au point <le vue de la manière don(
il do/it recevoir les voyageurs de commerce. Trop de dé-
taillants considèrent ce serviteur précieux comme un
intrus et l'évincent sans même prendre coninaissance
de la proportion d'affaires qu'il leur apporta;t. En ou-
tre que cette manière d'agir est diseourtoise, elle prive
le marchand le renseignements qui pourraient lui être
fort utiles. Il faut que le voyagenr saebe, dats ses
relat ns avec Ile marchand, créer un sentiment de sym-
pathie qui le fasse tonujours accueillir avec plaisir; il
ne doit pas hésiter à se mettre à la disposition <le son
client pour lui rendre service; il doit se montrer affa-
ble, empressé. de joyeuse humeur; il faut que son en-
trée dans le magasin soit comme un heureux événe-
ment attendu avec kppatience. Cnmment se fait-il
qu'on lise de certain voyageur: "Oh! celui-là, il fait
les affaires là où per-,nne ne saurait en faire." Tout

simplement parce que ce voyageur a su se distinguer
des autres. par une personnalité bien distincte; par un
'tour'' particulier qui lui assurent le succès en tout et
partout. C'est à ce type que tous les voyageurs de-
vraient essayer <le ressembler et avec un peu d'efforts,
ils peuvent y arriver.

la causerie <le M. J.-A. Beaudry fut vivement ap-
préciée.

Le pers'înnel <le vente le la province du Québec, de
la Compagnie E.-W. Gillett, qui assistait à cette impor-
tante convention, était composé de MM. F.-C. Sydney,
gérant des ventes. Emile Gauthier, Bruno Lizotte, K.-
S. Canavan, L.-fl. Archambault, A Brossard. E. Sava,
geon, A. Bourdon.

COMMENT LE TEMPS AUGMENTE LES
DEPENSES

Dans une journée de huit heures, vous n'avez que
480 minutes. Ainsi donc, lorsque vous perdez cinq mi-
nutes, vous diminuez votre valeur de 1 pour 100. Vo-
tre stock tombe du pair à 99 pour 100. Si vous perdez
50 minutes, votre stock tombe à 90, et ainsi de suite.
Si vous empruntez $120,000 à 5 pour 100, vous payez
4 cents par minute. Si votre comptable commet une
erreur et qu'il emprunte un jour trop tôt, il vous oc-
casionne une perte de $20. Beaucoup d'hommes d'af.
faires ont été acculées à la banqueroute parce qu'ils ne
se sont pas rendus compte de cette question sans arrêt
de l'intérêt.
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LA REGLEMENTATION DU COMMERCE

RAPPORT DIT COMITE Mh) COMMERCE I)'EPICER1E

A une assemblée tenue la semaine passée dans le bu-
reau du Contrôleur des Vivres, dans la Bâtisse de l'Ex-
celsior Life, à Toronto, les représentants des mianufac-
turiers ont ratifié unanimement le programme ci-des-
sous reproduit du Comité des Vivres, élaboré par les
soins de comités conjointis de marchands de gros et d..
détailants. On y verra que tous les distributeurs de
vivres devront être porteurs de dicence et soumis à des
règlementations bien définies. L'bon. WA.. Hanna, en-
tend mettre ce progranmne en vigueur san tarder, et
il est de l'intérêt de tout le commerce de détail d'en
prendre connaissance sérieusement.

A l 'Hon. 'WA.. Ilanna, ('.R.,
Contrôleur (les Vivres.

(Cher Monsieur.
Votre comité vous remet el-Joint le rapport sur les

mesures et règlementations pour le licenciement et la
ronduite app)ropriée des affaires dles manuiiifacturier.
dles marchands <le gros, les agents àl commissio>n, les
vourtiers et ~s marchands-détaillants. Pour appli-
quer IA' mes, et règle nenta tions nécessaires aut
eontrôle des ~\~ s alimentaires. il est essentiel qu'il

y a t ne rgaion complète. Sans cli s i
poss bI 'beir Vinformation requise,. Les, ramifi-

ications dui commerce sont si complexes et si difficiles ài
atteindre, que sans un système complet et bien défini.
il est impossible aut Contrôleur dles Vivres <le fournit-
une direction intelligente.

L'organisation est nécessaire pouri exercer la disci-
pline, et sans la discipline voulue danms les différentes
branches de la distribution, la justice pour chacun de-
vient :mpossible. Toute transaction devrait être con-
elue avec l'idlée dIe suivre une vonception élevée de mo-
rale commerciale. Le système (les rabais injustifiés
qui règne plus ou moins à prése'nt, est une pratique des
plus p)ernicieuses et (les plus, démoralisantes, qui avilit
dans soit influence et encourage les, méthodes qui triépu-
gnent au commerçant honiorable. aussi est-ce le voeu <le
votre Comité d'élever le niveau (le la vie commerceiale
au Canada.

Nous soutenons le principe (lue l'homme qui est su-
bordonné à l'état, au bon gouvernement et à la disci-
pline est un meilleur citoyc,ýn et un meilleur marchand
ou manufacturier que ccliii qi veut faire loi par lui-
même.

A notre avis, nul homme mmest unt hon citoyen ou
n'atteint le but le plus élevé de la citoyenneté. s'il ne
soumet son individualisme aux désirs et besoins (le l'é-
tat, et nous pensons que la chose devrait être ainsi dans
les cas où les, intérêts commerciaux sont eft jeu, surtout
pendant unme grande crise nationale. comme cellv pré-
sente.

En qualité d'hommes d'affaires expérimentés, nous
recommandons sans hésitation que toute loi qui affecte
les droits du négoce et du commerce soit aussi claire
que les injonctions <le la loi morale telle qlue le ''Ti
ne voleras pas". afin que quiconque puisse lire sans
éprouver de difficulté à comprendre, la loi ou les rè-
glementatiolis du Contrfileur des Vivres, dans leur plus-
ample application.

.\lîtes lii<il léteii et, qui est lýgaI et 'lite danis
I ' it i't . .l, it'. 1 . 1 c 11t 1 -%r t pa ms Y i N (i 4f ' és it 1 o 1

adn1:té1  rqaI 1 t a<î rfl'îm 'lsloVC a sttii
fil 1-1, ti la lit eI il il-i est lat pre chose qli 1 1)11 <'s

,it 'i'vi-. ,lilis danIaImm<lt<hi svcireolistiiics pm-
si, il?, SNgb.i ~<i'' i i 1-- ls luiiti;é'e ai-tt<s ai
liqtJ.t ut ail omîm it ) ve <li 1-Y uhvrii t M'tru t ra it ées

ilis<les îlOS<lit'.ithiiiit- ii 1'iQi <ali-il l)<le qul i prtfl5 t-

rit-, <Isiiiilirs il<' la (oiliSil ds e-lililis del fer.
lia C <<îIllliîi fil, Ce.Ihemnsî <le, f<'r lit, iisvilte pa <les

voujets i Ihîîîî le font <les jiirisî'oisites ou dles juges.
mlais t raîtt lis diffé'rents sujets somims ài sa vonisi<lra-
t lutH .Il hîniluest.ý d'affaires, e.iMsài. il n 'a pas Wt
dliiol ass</z à Il'h<raic.fiIiommîe d'affaires. Nous

admi tit ' il Y a1 lait, Il- eomn erceqlt hiil <les abuls <lui
lit, l<vraîiît pas être tolé,rés, et <piw ves. abuls le peiu-

venit t ri,'mra qu'i 'i lé,fiuîssaîit les ehaliions (lit
vii<înîmicr-< et vit adoptanit telles îilsuîre(s et rr'<leic<ta-
t 0>11. vtIi,< <Ile l4ritýviIr 1es <ilts albis. Lcs inarchands
ot miiaiiiufîi<*m irie-rs del rv paYs lie, dev'raienmt pas être uni'
loii par' q-Ix-nIIIneIs. iluais devraient étre soîuis à des
lois et régiev menitatloti s tiettrineîît qiéfinjîfs et iniaiiifeste-
iievt ictaîlios (laîit 1 'iliteret pîuile,

En admettanit iiv i, qui a reél jisqul t'ici a étil la
Illnifstat 111 lgliue 't loyale il 'titi effort fait dlans
I*iitéreIt i onal vt poiuir t raitet' eqîl îtahlemneîît Iv coîn-

s.umîmit'iî I itriei ar t le pr<licteiîr. il est iei
ral'l<' qui-î elîaviii vcnplrenme les éléinemîtts fond<aîncni-
maux titi le-s eonimdt uns <lit negoe ut <Iiohli îv oin

1119 ils '.- soiîidvlîue dlans les venit driesai-

Ai 'Iir iîî. les méîthîodes emjoéspar le coin-
tllt*l"r*e daîis toits lis pays vivilisil,: J" noiolî sont le ré-
suIIltat du l q I>IIt toitv onnmerra e'.

'oîsil itlsla chlose uni instatt

Nomiiis il( p<<ivins voînîniereer individuellemnent ; eei
1 1 'ai l11eu rs est Ilors 1 le qiitest 1 on ;ce q<l i étiit dIe lbonnev

praiqu- viniercalvil a quuaranîte amis, serait <*oilsi-

léîé coinuîîi absolutneîit mîauîvais auîjour'hu'lîi.

A nmotre époque fébrile, il y al tendaiice dec la part.
d' unie griandte majorité, à pe~nser dI'unme façon tropl rgéné-
rale et ài tirer <les volilIiîsi<îîs beau conp trop émra
les.

il est pîus sûîr del jîrend m<* J'opinlion <le ceux que l'ex -

lwf'rien cc des affaires rend capable <le fornmuler les
îîrilieipps e<îir<'t s. plutôt qule <le prendre l 'opinmion de
(-euX qlui d iscuite t <lut sujet avec lat présompion <mn !
raie que quelqu 'un est ài M)â1mer pouri les prix élevés, et

qui, sans raisoni valable. eni arrivent <le suite a lat con-
clusioli que <.'est le Rystème <le dst rimution qi'il faut

iieriiinilier. De1 tels gens omettent v'olonmtiers le fait

que nous soiites ct, guerre, et (jIe (les nmillionis d 'hon,-
mnes qui étaient préeé<lemntent (](s fores productives,
sonît fi présent les fores dlestrucetives, et que <les prix
élevés dloivenit nécessairement résulter <le cette situa-

tion et prévaloir jusqu'à ce que les conditions rcdevien-

nent normales dlans le monde entier.
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Sans l'ombre d'un doute, le commerce (et notre ef-
fort dans la guerre) sont dépendants, et il est facile de
s'en rendre compte, si nous considérons où nous en
sommes aujourd'hui dans l'industrie et le commerce.

Aux premiers jours, un homme commença son com-
merce comme une unité, mais à mesure que la popula-
tion augmenta, les demandes devinrent plus considéra-
bles et les petites entreprises se transformèrent en com-
merces- plus vastes; alors, il devint nécessaire d'avoir
de grandes usines et des méthodes perfectionnées de
distribution, basées sur les exigences modernes.

L'augmentation des besoins du consommateur a aug-
menté le coût <le la vie. Tout a augmenté: ses articles
<le luxe, ses produits <le nécessité de toute nature. En
cons'quence, de plus vastes horizons s'ouvrirent à la
nwaini-d'oeuvre. Les salaires augmentèret et l'aug-
menitation des salaires provoqua l'ai.gmmentaton du
coût le lott nticle. Cela augmente aus--i le coai de
*otoduire* les commerves.

Si on pouvait limiter les besoins personnels <le l'hu-
manité, la demande serait réduite à un minimum, et
comme résulta!, les salaires baisseraient et automati-
quement le co'üt de la vie s'en trouverait diminué.
Ceux qui se laignent se sont rarement arrêtés à songer
en se plaçant à ce point <le vue purement économique.
Nous avons atteint un état artificiel dans l'histoire du
commerce, non seulement dans n!tre pays, mais dans
tous les pays civilisés, et le marchand individuel est
hors <le question. Dans les étapes commerciales, nous
avons d'abord commencé par l'échange d'un produit
contre un autre. Il n'y avait alors, aucune distinction
de classes commerciales et aucune division de respon-
sabilité. Il ne s'agissait que d'un homme trafiquant
avec un autre.

A mesure que, dans toutes les directions, nos besoins
augmentaient, la production augmentait également et
tendait à revêtir un caractère de spécialisation. A me-
sure que les demandes et les goûts des gens devinrent
plus variés et qu'il fut nécessaire d'y pourvoir, il se
créa graduellement une situation purement artificielle
ou moyen par lequel les consommateurs de tout le Do-
minion purent voir leurs besoins satisfaits d'une maniè-
re rapide et économique. Cette méthode dut être di-
visée et c'est ainsi que graduellement elle se transfor-
ma en méthode économique comprenant le manufactu-
rier, le marchand de gros et le détaillant.

Comme preuve de ceci, nous trouvons le texte sui-
vant, dans un jugement émanant des Tribunaux Ca.
nadiens: "Il est reconnu que la meilleure méthode de
distribution des produits du manufacturier est par le
canal du marchand de gros et du détaillant, pour en-
suite atteindre le consommateur, parce que c'est la mé-
thode la plus économique. Et cel4, parce que si le ma-
nufacturier essaye de traiter directement avec le con-
sommateur, ou même avec le détaillant, il doit, dans
un pays comme le Canada, dont la population restrein-
te est dispersée sur un territoire conisidérable, entrete-
nir un important personnel de voyageurs et aussi éta-
blir des entrepôts pour ses marchandises dans les cen-
tres importants. Cela laisse entrevoir de grosses dé-
penses, car le voyageur qui n'a qu'une ligne d'échantil-
lons est payé le plus souvent un salaire aussi élevé et
certainement dépense autant en frais de voyage, que le
rerépefitant d'une maison de gros qui vend trois ou
qdatreý"éeiè·articles différents." -*

Un des abus qui se sont produits, a été le subterfuge

employé par certaines maisons commerciales pour s'as
surer des marchandises sur une base plus avantageuse
que leurs concurrents. Le commerce légitime du pays
a attiré ouvertement et avec persistance l'attention des
manufacturiers sur cette condition spéciale des affaire'
commerciales et les tribunaux canadiens en ont fait
mention, notamment dans un jugement rendu par sir
Glenholme Falconbridge, juge en chef:-

"Les différents cas d'oppression alléguée et
'la mise à l'index du commerce' des personnes
qui, soit ouvertement, soit par des expédients
ingénieux, se disent appartenir au commerce de
gros, et en même temps vendent au détail, sont
done aisément compris. Si ce système devait
être mis en pratique, il causerait un tort consi-
dérable et démoraliserait le commerce, non seu-
lement du marchand de gros, mais aussi du dé-
taillant, tandis que le consommateur enfin de
compte n'en aurait nul profit."

e e e

LE SUCRE
Vendre des marchandises au-dessous de ce qu'elles

ont coûté, constitue une perte qui demande une sur-
charge correspondante si le vendeur veut continuer à
faire ses affaires, et crée ainsi une double injustice, une
telle pratique est donc vicieuse en principe et totale-
ment contraire à la saine morale commerciale.

Il est vrai, sans contestation possible et en pleine con-
naissance de cause, qu'il est généralement admis que le
Commerce d'Epicerie a pendant des années, vendu le
sucre avec une marge au-dessous du coût réel de dis-
tribution.

Il est également vrai et 'admis par ceux familiers
avec ce sujet, que l'épicier en gros peut distribuer et
distribue le sucre pour une somme d'argent nettement
moindre que ne pourra:t le faire le raffineur s'il li-
vrait directement au commerce de détail.

Comme il a été dit, le sucre a été distribué sur une
marge consentie par le raffineur et qui est bien au-des-
sous du coût réel de distribution, et il est injuste et in-
désirable que tout commerce ou entreprise soit conduit
avec déficit. Les raffineurs accordent au commerce
de gros dans, l'Est, 30e par 100 livres, qui exigent un
déboursé de plus de $9.00, et sur ces 30e le marchand
alloue 1% au détaillant pour le payement au comp-
tant, ce qui représente 9e par 100 livres, laissant au
marchand de gros 21e par 100 livres, soit 2% et une
fraction. Telle est la marge accordée au marchand de
gros pour faire entrer le sucre dans son magasin et le
distribuer au détaillant et pourvoir aux frais de ma-
gasinage, d'assurance, de camionnage, de tenue de
comptes, d'encaissements, de pertes par mauvaises cré-
ances, sans compter les imprévus. Il est évident qu'u-
ne telle marge est absolument impropre à payer tous
ces frais, et il n'est pas moins évident que l'épicier en
gros perd de l'argent sur chaque 'livre de sucre qu'il
vend.

Dans de telles circonstances, quand il est amin que
l'épicier en gros PEUT distribuier le sucre pour oins
qu'il en coûterait au raffineur et lorsqu'il est elAire-
ment démontré qu'il le distribue EN FAIT pour moins
que ce qu'il en coûterait au raffineur, n'y a-t-il pas là
un sérieux sujet de réflexion qui s'offre à l'itelligen-
ce ou à l'honnêteté de la presse et du public alors que
l'on continue- à-dénoncer .l'intermdiaire. comme un
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profiteur et un escroqueur? Et la chose est semblable-
muent vraie pour tous les autres produits manufacturés
distribués par le marchand (le gros à un coût moindre
que celui que devrait assumer le manufacturier pour
les distribuer directement. Devant de telles condi-
tions qui existent sans contestation possible, ne serait-
il pas juste <le faire comprendre au publie que le com-
inerce le gros est réellement un facteur économique
dans la distribution les marchandises du producteur au
consommateurt

LE CAMIONNAGE

Votre Comité, après s'être consulté avec un Comité
le Détaillants, est d'opinion qu'on pourrait effecteur

une grosse économie par l'établissement <d'un système
d'union, de groupement ou le livraison centrale et sug-
gère que vous preniez des mesures rapides pour sou-
mettre le problème à l'étud? du commerce de détail de
toutes les villes et cités d'une population de 5.000
ames, ou plus.

Nous aimerions à ce qu'en attirant l'attention du
commeree de détail sur ce sujet. v'us soumettiez. en
même temps, un moyen pratione à sa considération. de
facon à ce que les décisions immédiates puissent être
prises à ce sujet.

LES REGLEMENTATIONS QI CONVIENNENT

AT COMMERCE

Pour l'application efficace et pratique des sugges-
tions que nous vous soumettons dans notre rapport,
nous attirons l'attention sur la nécessité absolue de pla-
cer une licence sur toutes les classes de manufacturiers,
de marchands de gros et de détaillants tenant des né-
eessités ménagères.

En dutre du fait qu'il serait injuste de placer nuel-
ques classes du commerce faisant affaires en produits
alimentaires, sous les règlementations du contrôle des
vivres, et en même temps d'y soustraire certaines au-
tres classes, nous sommes d'avis qu'il serait impossi-
ble d'obtenir les résultats satisfaisants auxquels ten-
dent nos efforts et pour lesquels nous nous dépensons
à moins que tout intermédiaire présent ou futur assu-
rant la distribution an consommateur. soit soumis aux
règlementations et pourvu d'une licence.

Les manufacturiers, les épiciers en gros et en détail
ne sont pas les seuls pourvoyeurs de produits alimen-
taires.

Ces lignes sont également vendues par les fournis-

seurs de produits au gros et au détail, par les fournis-
seurs de po'sson aux commerces de gros et de détail,
les fournisseurs de farines et de céréales aux commer-
ces de gros et de détail. les bouchers en gros et en dé-
tail, les fournisseurs de fruits et légumes aux commer-

ces de grs et de détail.

Tous ces fournisseurs sont des canaux de distribution
au consommateur et constituent un importanVaeteur
de distribution dont nous ne devons pas être oublieux.
Notre rapport ne couvre pas les différentes lignes men-

tionnées, mais des lois et règlementations similaires à

celles dont l'application est suggérée pour les épiciers

en gros et en détail devraient être adoptées pour les

autres classes du commerce.

(A suivre auproéhain numéro).

LES DEPENSES D'UN COMMERCE. - QUELLES
8ONT-ELLES ET C01MENT LES

CLASSIFIER?

La première chose qui doit être faite par celui qui
veut connaître ses frais de vente est de connaître et de
calculer les différents items qui, réunis, constituent le.
coût le faire des affaires ou <le tenir commerce. Il faut
une comptabilité méthodique pour connaitre et faire
le calcul de ces items. Heureusement, ces calculs sont
les opérations excessivement simples, à la portée de

tout le monde. .
Pour déterminer les frais d'un commerce:
1. Chargez l'intérêt sur le capital.
Prenez pour cela le taux d'intérêt que pourrait rap-

porter votre argent si placé en hypothèques ou en obli-
gations, à 6 pour cent par exemple. Par capital, il
faut entendre l'actif net - l'inventaire, l'argent en
caisse, les billets à recevoir.

2.-Chargez le loyer.
Comptez le loyer même si vous occupez votre propre

local. Si vous êtes dans ce dernier cas, comptez com-
me loyer le revenu que vous retireriez de votre immeu-
ble si loué à un autre, (lisons 8 pour 100 par exemple.
plus les réparations. les taxes et l'eau.

3.-Chargez votre propre salaire.
Prenez un montant représentant la valeur de votre

salaire comparativement à votre commerce; une som-
me approximativement le double de celle payée à votre
principal employé. Comprenez dans ce montant la
valeur des services fournis par tout membre de votre
famille et qui n'émarge pas sur la feuille de paye.

4.-Chargez les sflaires des employés à gages.
Ne comptez pas dans cet item les salaires ou gages

des personnes engagées complètement ou partielle-
ment dans le travail de livraison. ces salaires devant
être comptés sous la rubrique des livraisons.

5.-Chargez les dépenses fixes.
Dans ce compartiment, il faut inclure les items qu'on

peut déterm'ner ou qu'on connait tels que: assuran-
ces de toutes natures, taxes, téléphone, consommation
d'eau. lumière et chauffage.

6.-Chargez le fret.
Il faut comprendre dans ces dépenses le fret et l'ex-

press sur les marchandises entrant en magasin; le coût
dle l'empaquetage. les droits payés s'il y en a, etc.

7.-Chargez la livraison.
Ici comptez les gages des livreurs ou des messarrers;

les dépenses de chevaux et voitures ou d'automobiles;
les items d'écurie. de remise ou de garage; les répara-
tions, les accessoires. les dépenses de fret et d'exnress
sur marehandses allant au dehors, les papiers d'em-
ballage. ficelle. etc.

8.-Chargez les dépenses diverses.
Sous cette rubrique. placez la papeterie et les Aénen-

ses de bureau. les timbres de noste, les appels télépho-
niques, les télégrammes. l'échange. le nettoyage, les
petites réparations, etc.

9.-Chargez la publicité.
Et*dans ceci. comprenez les annonces dans les Jour-

naux et toutes autres formes de publicité, matière inr-

nrimée. catalogues. articles de nouveautés et autres dé-
boursés sous cette entête.

10.--Chargez les donations et souscriptions.

Comprenez sous cette rubrique les escomntes spé-.
ciaux ou les ristournes faites. ou les marchandises don-
nis.pou,,Duvres de charité.
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1.-Chiargez les pertes.
Cet it <iII doit comiporter les mauvaises dettes, le bris,

le coul age, les J)oi< s oit miesures i ne xactrîs. les vols, les
e%<<liitset latts ilou ailleurs.

lPar ela, flous vou lonis spé i fie,' i'i nt érèt payé sur
I argvit eniriiiiti-, <t l 'intérêt perdut sur comptes non
collectés, ai insi quelles-- o'se'î)tiiit es petrdlus faute (le paye-

-ltuent immédiat.
l3.-( 'argc-z lit dépréciat ion.
liielîi'e- dans e partaîgtaphie lat ulelîrcia-itiot sur les

1.*3l t ~~"~<le et r'i lipio .ovees par vous dans votre
'o11i Ille r'ce ;et l it <I pré'e iait ii su rles meubles, les fix -

tiitres, les 4clie-vanix . les véimuls es marchand ises eli
stoc.k, ete'

'es iliffére-(ýis it'iiîs r'iiiimî p eu près les frais
qi oi tiîei les <l<îî' iii li mîagasin. Avec ces en'i
tê-tes lvn iéis. il devrait étr l'e isié pour tout mnar-

elîanîl-léta lIa t il talir ses léiîejour paîr jour.
"(eli.iiîî par semi nie, mois piar ililbs. trimestre par tri-
ini(st re, semiest re piar semuestr le (t anue<l lemen<'t.

('11liig. <léîeI1sr (loit e.trte iniscrite vil Soli temps (et à
la place voutlue. ('*est If- seul moyen d 'obtenir une

<'onjt ihi i éexactv dîes dé'pensýes il 'ntii 'ounmeree.

FAMINE ET VIVRES

lies guerres ont toujours été suivies dle famines. Il
vt iiileig vrai qîtev lvs e<iifits restr'einits ont <'utrainé
('liez l<'s peuples qui v étaient engagés. les conditions
t rés ('rit i(Jlies. A ujourd 'hui une fa minle mond ie nous
mueflace. Lec gaîspil lage éh-lonté dit p assé, et la grande
dI iiiniit ion iiet oelle ties pîroduiits alimenîtaires ont épui -
se' rapimdemnit les réserv'e97 Ri la guerre se continue
envore quelque temps, les niationis aux prises dev'ronît
faire île-, efforts, suirhumainîs pour éloigneîr 1'elsleç
litoretirN de la faillet.

Le pr'oblèmie (les v'i vres est inut ern'a tionîal. M éluIvet]r
t emps dle puaix,l'organîisat ion sociale actuelle rend les
niat ions plus out moins dépenîdanît.'es fines des autres.
Que faut-il alors penser de la situationi en temps de'
guerre? I Des tmillions d 'hommn-es <le l 'Anîgleterre. dle la
France et <le l'Italie' sont sur les chamnps île bataille;
ils n'aident par conséquent pis à la production des vi-
vresAv ant la guer're. (-es diverses nîation-s dépen-
diaient beaucoup (les autres pays Pen matière dIe ilvtîrées.
alimnentaires: ïï présent elles sonît littéralemîenît à leuir
merci.

Pour rendlre la siti îat ioî ta iible. oit peuit dlire que la
production dii blé aut Ro.%aulme-l'Uni. eii Belgique. en
France et en Italie est infiérieure. cii moyenne. de 500.-
000,000 (Ie boisseaux à <'e qu'elle était avant la guerre.
Il ne faut pas oubllit'i qtue. pe'ndanit l<'s trois ainnées qui
ont précédé li guerre. ces; pays importaient ensemble
uine moyeîîen (le 750.000,000 de boisseaux par année:
rappel'ums.îous aussi que l 'était dle guierre rend toute
augmentation (le production impossible d'ici à quel-
ques années. La baisse fiv li î'oduetioîî Pli blé n'est
pas la seule, tit déficit s:' fait sentir également (laits
les produits de la bourlieii et dle lat laiterie. Ies bes-
tiaux de ces pays ne ser'ont épargnés (le 1 'extinetioî
que par' une ad min istrmait ion dl'un ep'o' îe ex tr'a-
ordinaire.

Il n'y a que deux moyetIIN de remédier àl la situatin
la conservation (les, r'essources qui existenît et 1 'accrois-
sement <le la production. Les pays en guerre appli-
quent ces, remèdes: mîais le mnque de terrain. de

main-d'oeuvre et d'engrais, constitue un obstacle pres
que insurmontable à aucune augmentation sensible de
production eui Europe. D'un autre côté, la restrictioni
du1 transport océanique et la grand<e distance qui sépa-
re les pays cmi guerre (le l'Australie, éliminent presque
t ot alemeînt ce pays comme source <l'approvisionne
men'ît. -Ce solit <lotie l- C anada et les Etats-Uniis qu i
dlevronît faire face à la situation. En 1915. on n'a crise
iiencé que 39,000,000 <l'acres aut Canada. En 1916, ce
chiffre a baissé d'environ 4,000,000. Que l'on attribue
cette réduction aut manque (le main-d'oeuvre ou à d'au-
tres valises, le résultat est grave en temps <le guerre.
Ont petit, jusqu'à\ un certain point. remplacer les hom-
tues par (les femmes. et par des machines plus effecti-
ves pour les travaux <le la ferme. En Angleterre, plu-
sieurs femmes otît quitté les villes pour le travail de
la terre;: (le meilleures machines agricoles ont été em-
pIoyées (lotit le gouvernement a fourni une partie,
moyennlant une légère redevance. Par ce moyen ce
pays a grandemnt accru sa production de denrées 'ahi-
inentair<'s. Bien que la guerre ait enlevé beaucoup
l'lîomneq à la charrue. ait Caiada, ce pays suivra :tarit;
doute l'exemple <le la mère-patrie.

LA CONSOMMUATION DE LA GAZOLINE

Nous extrayons <lit pétrole brut canadien environ 20
poîur ec*itt <le la gazolinie dont nous nous servons; le
reste es;t importé oiti tiré de l'huile brute. Une gran-
<le partie <le mnotre pétrole et de notre gazoline nous est
fournie par les Etiits-T'nis. Lau consommation excède
la production <'t ce pays; ont y fait appel, pour le sur-
plus, àl l'excédetnt <les anniées passées. l'le plus forte
<'onsommuation. pour les besoins <le la guerre, en 1918,
épuisera grandlemenit r'<ttc réserve. D'fin autre côté,
ont a raison <le, suppoîse'r que la production de 1917, aux
Etats-U'nis, sera Inîférie'ure' à (-elle (le 1916, et l'on cal-
cule qui.' lai eoiisotutuaiitidil. pendlant cette année. excé-
fiera la production (le 60,000000 (le barriques. Il fau-
<Ira *pre-ndre cet énorme excédent <le consommation sur
la réserve île 1.50.000000 <le barriques. enr dépôt le lier
janivier 1917.

Vut cette sittuatW;n et ses effets sur le Canada, et le
fait qu'il faut économiser de la gazoline pour les né-
cessités <le la guuer're. empêchons le gaspillage ou l'usa-
gre in utile, e'ncourageonîs l'emploi <les substituts et dé-
veloppions l'industrie (le l'huile dle shiste au Canada. si
la chose est économiquement possible.

Aux Etaits-Untis. out dépense la moitié de la pr'ovi-
sionî <le gazoline en voyages (le plaisir; nul doute que
Il'of] consomme approximativement la même proportilin
aLu Canada pour la même fin.

Le Directeur dlu Bureau des mines des Etats-Uinis
do<nnie les conseils suivants, à ceux qui se servent d'aut-
tomobiles. Leur mise eii pratique économisera la ga-
zol ine.

(1) Ne laissez pas votre moteur au repos; (2)
servez-vous d'huile à lampe pour nettoyage à faire à
la voiture au garage; (3)> ne laissez pas couler le car-
liurateur. et habituez-vous à fermer la gazoline du ré-
ser'voir; (4> vous obtiendrez plus de force et d'éco-
niomie de combustible, par une bonne règlementation
tilu mélange (le la zazoline et de l'air dans, le moteur.
Oit ne demande pas aux propriétaires <l'automobiles
dle mettre leurs voitures ant repos. mais de s'en servir
t 'contomîquement et intelligemment, soit pour leurs af-
faires. soit pour leur plaisir.
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HOMMAGE AUX COMBATTANTS

Lia compagnie 11-.I Iîinz. donit les 57 v'ariét és de
Iprodul its alimuent aires sonît -o ré1uttés ent end rendre
hî'uîîîaîîage il (eux (l5 us ile quii combîlaîtteniit pourî lat
'atiîse (les alliés. Et il cet effet. c elle i ci1 l'or'iginîale<
iée le placer sur su liâtiss<'uî< adii strlaitiv'e trlois gr'andîîs

drîaîpeaux donît clîneutu cliai t e l 'effort <I unî piays e»t le
Naierifiee de ses enifanît s, pal' un Ilnombruîe d 'étoiles cou'-
l'fslioli(li t alu nîombrie les soldats prîis dlans le person-.

niel (le la minason Ilcînz pour les armnées alliées. On re-
mnarquera pair la s'ignet e repr'oduîîite ici, que le d rapeau
maîrqîué ''. .'conît ient 78 étoiles, que le drapeau
mnarqué Anîglete'rre s'a<lorî< (le 102 étoiles et que sur
les couleurs canîaidieînnes se ttillent 14 étoiles. Bientôt
le drapeau canîadien s'étoiler'a danutagc et les pas-
sants qui salueront ces driapeaux auiront un sentiment
<le reconnaissance pour les braves qui dléfend<ent leurs
libertés. C'est à l'occasion de la trentième conivention
anînuelle des gérants de v'ente, représenîtant les forces-
vendlante de lat maison Ileiuîz laits le inonde entier,
(Ile furent arborés ces glorieux drapeaux.

ACCUSE DE RECEPTION

Nous avonîs reçu. souîs une forme on sous une autre.

0 ,,.-eîx le saison les différentes institutions suivan-
es;nous v avonis été très sensibles et leur témoignons

les mnêmes sentiments.
Canîada Life Insuu'ancc Co.
lies Prévoyants du C'anada.
Connors Bros.
Atlantic Sugar Refiîîeries. Limited.
W.-H. Bradford & (,,mpany. Tnie.
M. & Mme -r Cuthbertson D)oyle.
The National Paper Co.. ltd.
la Librairie Beauchemin.
Henry Dissbon & Soins. lac.
La Cie de Papier Rolland. Lmitée
The Mortimer ('o.,*Limited.

DAOUST, LALONDE & CO.

C' est liv'et plIaisir' (Ile nous1 avonis reçuî le 'iedrtl
fig n i ail de lai DîaknIaî<,ist et linalonlte, I *iuîîportaîît

îuîiiiîlie ilie de <lialussurcs i'eJ)te». et nious sommeîits
lies per'suadés qjue (e'ix dei<'iw<' l('t'tf'il qui vit re<'<'t-
vronî l'Ienivol sur demtantde. enli appree jerouit v'ivemeîn t

I iî<<>uîaîieet le soî i~ oiajîu<ie M. I auîist. (Iil-
reter I.i* deet institut ion est parti en voyage d'af-
faires pouîr toute Ili semaine.

HAUSSE DES TARIFS DE TRANSPORT

lil vgf)bili n fi fîf''. ( et-liî'inuins de< fer aîilif nné <lf<
silfli.l rettf' senmaine. surî les dlemuandefs tlilg-iiif-litalit ion1
fIvs taux die fret formuléiies parl les e-oillî)aîgiîles dle elle-
nîinls de< fer' et <ell< i aveefrdle lit l''9~î111 .Onl solli-
vitiait itI ele.

D) unei mianlièrle géne'1aile. l<'s tauix Seront aiugmilenité'
dIe qilI'i Pur v'e'nt dlanis li pfarltie est fdu pas, à l'est
dl- l'i A'tîî.<t ils werolit lialisses <1<'de<lix pour11 'e'lt
danls I <îîîtst.

L aîiînîiiitifhsefra fil qluinz.e ven'ts par toniles. pour
If' c'harîfli.n <l' f'ilq v'<'lts la ton llij>irî Ila te'rre'. le gril-
vois et li pierre eonl<assf'e. lie grai iflir-igf' sur lfS p)orts
tlti I.aî< Supérieur paif't'aiti taiux aîlll îniîîî'tl de' deux

p''itlair 100 !ivres, Il paiera eîi<'ire glaiiiita.if't <'n
d1 aiutres' d'il'o <u la*îvx. lie tranuspor't (lii l)0is parl
tofut le' lialys voûtera plus chler.

Ia eoîîîmissiefl permet une auigmentation (le quiinze
pour ('('lt, poiur le tranusport les voyaeurs. e x<'pté'
dlans li t o<li' îl s.où les t aiux Sont delai plus
éevés que danîs le reste dii pays.

En perme<t t ant ves; auîgTelitaitionis, les vomniisqa îres
<'ns<lrlq<uîe l<'s cei ns <leIf fer ne feront pais, avec

les nîouvseaîux t aux. des profits plus considérables que
dan s le passé. En effet. déclare le juigement, ces aiiî-
iii<'iitat iols h al ent pais 'aligin<itait ion <lans les (lé
penses add(itijonnelles névbié " .)Ii' l'exploitatin
des v'oies ferrées. Si l'exploitation coûte, ainlîi plus citer,
c'est dû àl la liausse( dans les prix dle 1 'aier. dul chiar.
bont et dles matériaux nélescsaires, liausse dont les Plie.
îiins <le fer tîe souit nullement respons.al)le..

LE SUCRE VA ENCORE BAISSER AUX E.-U.

Dans deux semalines. presque toutes les raffineries
de sucre seront cii opération. lit Il. George Rolph. dIi
département de I 'Administrat ion alimentaire. qui vient
d'arriver à Washington. Il affirme qu'àl la fin de jan-
viîer 50.000 temnes (le sucre pourront être mises suir le
marché. de sorte îtue le prix baissera à 9 eents, la livre
au lieu le 10 ce'nts. Plus le 25,000 tonnes dle sucre brut
sont actuellement expédiées <le Porto Rieo et, dle Cuba.

Je désire communiquer avec une personne ou maison
pouvant m'aider à agrandir mon commerce de produits
alimnitaires ou autre ligne, soit fabrication ou repré-
sentation.

Je puis disposer d'un certain capital, beaucoup d'es-
pace, cheval, voitures.

DOMESTIC PURE FOOD, OTEL
292 Avenue Laurier-Est,M NT AL
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Le Marché de l'Alimentation
LE MARCHE LOCAL DU

GRAIN

Du fait <le la baisse des avoi-
nes sur les marchés de Chicago
et <le Winnipeg, un sentiment
plus faible a prévalu sur le mar-
ché local et les prix sont tombés
aux niveaux suivants:
Avoine No 3 <le l'Ouest

Canadien ........... .0.891/.
Avoine Extra No 1, d'a-

linentation .. .. .. .. .0.891/2
Avoine No 1 d'alimenta-

tion ............ 0.85
Avone No 2 d'alimenta-

tion ............... 0.82
Avoine d'Ontario et Qué-

hec No. 2 blanche . . . . .0.84
A voine d'Ontario et Qué-

hec No. 3 blanche . . . . .0 83
le boisseau, ex-magasin.

LE MARCHE LOCAL DE LA
FARINE

Le marché local de la farine n'a -
subi guère de changement cette
semaine. La demande de la part
des acheteurs locaux et de la cam-
pagne a été importante pour fa-
rine de blé de printemps, et un
bon volume d'affaires a été enre-
gistré, tant pour livraison immé-
diate que pour envoi dans les 30
jours. Nous cotons:

Farine de blé du printemps:
Premières Patentes . . . .$11.60
Secondes Patentes . . . . . . . 11.10
Fortes à boulangers . . . . . 10.90

le baril en sacs.
La demande pour farine de blé

d'hiver a été également meillen-
re et de bonnes affaires ont été
fait-s en patentes à 90 pour cent
de t0.70 à $11.00 le baril en bois,
et de $5.20 à $5.35 le sac, et en
lots de chars de $10.00 à $10.25
le baril, en sacs.

. ISSUS DE BLE ET AVOINE
ROULEE

Le son est vendude $35 à $37; le
gru, de $40 à $42; les middlings,
de $48 à $50; la moulée pure, de
$61 à $63, et la moulée mélangée,
de $55 à $56, la tonne, secs eom-
pris. L'avoine roulée est eotée
à $5.30 en sacs en jute et $4.77½
en sacs en coton de 90 livres.

IE FOIN PRESSE

bonnes affaires en foin pressé,

avec ventes de lots de chars de No
2 à $15.50; de No 3 à $14.00 et de
foin mélangé de trèfle, de $11.00
à $12.00 la tonne, ex-voie.

LE MARCHE AUX BESTIAUX

La demande a été assez bonne
et le marché a été assez animé.
Les bestiaux de choix n'étaient
pas en grand nombre, mais il y a
eu par contre quelques lots de
bonnes qualités qui ont été ven-
dlus à $10.50.

Le nombre de veaux était res-
treint et les prix ont été élevés.

Le marché du mouton, comme
la semaine dernière, n'a été que
d'un intérêt ordinaire. Les pores
étaient fermes et les qualités de
choix se sont vendues à $18.

Les agneaux ont été très fer-
mes probablement à cause de l'in-
suffisance des offres provenant
du froid excessif qui a empêché
les fermiers de les expédier au
marché. Quelques agneaux de
choix se sont vendus à $17.25.

Voici quels ont été les prix par
100 livres:

Bouvillons, $8.00 à $10.50; tau-
reaux de boucherie, $6.00 à $8.50;
vaches de boucherie, $6.50 à $9.-
50; veaux gras, $7.00 à; $9.00
nourris au lait, $12.00 à $14.00;
moutons. $10.50 à $17.50; porcs
de choix, $17.50 à $18.00.

LES OEUFS

Par suite des approvisionne-
inents limités le marché des oeufs
est en forte hausse.

Nous cotons:
Oeufs frais du jour. 0.60 0.65
Oeufs frais . . . . . . . 0.54 0.55
Oeufs frais d'autom-

ne ........... 0.50 0.52
Oeufs de choix des

glacières. . . .. .. 0.00 0.46
Oeufs No 1 des glaciè-

res .......... 0.00 0.42
Oeufs No 2 des glaciè-

res ........... 0.38 0.39

LA VOLAILLE

Le ton du marché est bon pour
la volaille de choix, mais comme
les arrivages sont en grande par-
tie de qpalité inférieure il y a une

certaine faiblesse
Nous cotons:

Dindes......
Poulets......
Poules......
Canards......
Oies .. .......
Dindes vivantes
Poulets vivants
Canards vivants
Oies vivantei .

manifestée.

La livre.
0.33½ 0.34
0.20 0.28
0.19 0.23
0.26 0.27
0.22 0.23
0.00 0.25
0.18 0.25
0.24 0.25

. . . 0.20 0.21

LES FEVES

Le commerce des fèves
meilleur. Nous cotons:
Fèves triées, 3 livres

Canadiennes . . . .8.00
Fèves triées. 5 livres 7.50
Fèves Yellow Eye

oeil jaune) ..... .7.00
Fèves Japonaises . . 7.75

8.25
7.75

7.25
8.00

LE MARCHE A PROVISION

Il y a eu hausse cette semaine,
sur le porc et des ventes ont été
faites en lots de chars de $18 à
$18.50 les 100 livres pesées hors
chars. En sympathie avec cette
hausse, il y a eu aussi un plus fort
sentiment pour porc apprêté et
des ventes d'animaux fraîche-
ment tués des abattoirs se sont
faites dans le gros de $25.50 à
$26.00 les 100 livres.

LES JAMBONS ET BACONS

L'augmentation du prix du
porc a entraîné l'augmentation
<le toutes .les lignes de viandes
fumées et séehlées. La demande
continue à être bonne en dépit
des prix excessif,. Nous cotoR:s.
Jambons, 8 à 10 li-

vres .......... 0.32 0.33
Jambons, 12 à 15 Il-
. vres .......... 0.31 0.32
Jambons poids lourds 0.30 0.31
Jambon bouilli, la li-

vre .......... 0.00 0,44
Bacon pour break-

fast .. .. .. .. .. 0.40 0.41
Bacon de choix Wind-

sor ........... 0.42 0.43
Bacon Windsor dé- -

Sossé .. .. .. .. . 0.44 0.45
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LES SUCRES

il y il eu uni sentiment plus fai.
,,i pour les sucres cette semaine,
, 1 les prix ont été cotés pour le
'tie granulé (le $8.80 à $9.00.
t ite hausse a été provoquée par

i.< situatson du sucre aux Etats-
utis. Nous cotons:

les 100 liv.
.\lantie Sugar Comîpany,

extra granulé. .. .. .. .... 8.90
St. L4awrence et Canada Su-

li~ efineries......8.80

1,hULEDE COTON RAFFI-
NEE EN HAýUSSE l>E 50c

Iy a eu une hausse de prix
p)eur l'hîuile dle cotni raffinée. Ce
produit est beaucoup employé
datis lat Provincee (le Québec, pour
ý1 liaute valeur alimenitaire et soit
pirix économnique.

La hausse, marquée par 50e du
gailloni, p)orte les prix actuels de
~2.50 à $2.75 le gallon.

NoI'\'EAIJX PRIX POUR LE
SAVON

Les pi.x sur les marques cýxou-
rantes et bien c*onnueis le savon
v viten-it d'être publiés.

lis représentent uint, augmenta-
t mii 1le 4j), il cisse dle 100 l)ar-

i les amemnie <at io<ns étaient
I e 47, 7, t ls mmmi velles qont (le

F.IWi*TS, ET LE<;IMES

lulsieurs changements sont no-
tes. cette semaine, dans les prix
des légurjmes. Les oignons espa-
gîmol()s en petits crates. se vendent
.1 $3.00. ce qui représente une ré-
durmtint (le 50C. par erate. Les
iemîtveaux chouix-fleurs <le Califor-

nie seront sur le marché à $3.00 la
vrate Les pommes de terre dou.-
i-es sont plus fermes avec une aug-

mentation de 2.5e, ce qui en porte
le prix à $2.50. La laitue de Bos-
ton est en hi1sse à $1.50 la boîte.
La iuint américaine est en hausse.
a 40c la (douzaine. Le cresson de
f.)itaine est beaucoup plus élevé
à $12.5 la douzaine. Les chouix de
Bruxelles sont offerts à 15e le qt..
pour eux cultivés au Canada et à
10e le q;uart pour les américains.
Lés citrons sont plus chers du fait
<es cnditions <le température et
dle la rareté <lu produit. Ils se ven-
<lent $7.50 à $8.00. Les oranges de
Californie sont plus chères de $5.-
50 à $6.00 la caisse.

MELASSES -- SIROPS

Il y a pieu dv stock (le mélasse
en mains. Les affaires sont Ilimi-
tées et se font sur uime base <le 86

ceîsle gallon. Le sirop le blé-
dIl nde sonît cii très bonîne deman-
tîe et le marchié continue à être
fermne.

Nous cotons:
Sirop <le béd'ne

Barils, environ 700 livres, la
livre........07/
ibarils et /4barils. 1'e (le
lplus à lit livre.-.------- .

ltpîtes (le 2 livres. 2 <loz. àX
la caisse........5.15

Boites <le 5 livres. 5 <loz. à
la caisse........5.50

Bioîtes <le 10 livres.,/ do.
a la caisse----------

lioites de 20 livres. 141 doz àl
la (-a i---------------5.20

Prix pour
Tie <le Montréal

Mélams de la Barbade. Faney
Puincheons... .0.8
Barils .0.89
1ý, Barils.........0.91

Pour les territoires en dehors.
les prix sont de 3e ati-dess'jusq.

NOUJVEAUTX PICKLE'S

Iya cia une très bonne deman-
de pour p)ickles de différentes
marques dans les bouteilles et ré-
vipients de grosseurs populaires.
La marque Régal coûte $1.75 la
dlouzaine, pour les grosseurs 12
onîces en caisses le 2 douzaines.

Les 40 onces sont en caisses
d' une dlouzaine et se vendent à
$3.25 la douzaine. Les seaux du
même produit se vendent $3.50
En oignons en conserve, il y a
dleux tailles le cette marqune of-
fertes: les bouteilles 12 onces, àX
$.75 la douzaine et les 40 onces'
à $3.35 la douzaine. Ces deux der-
miers sont placés en caisses d'une
<bu)izaine- chaque.

LES TMES

Il y a une bonne demande pour

les thés et le commerce est suffi-
sammeut approvi..ionný danï la
p)lupart des quîîlites. Il y a eti des
tiI-rivage-s dec tlitý dii Jupon, nmais
res envois sont art ivven ma ilfuvais

ét. at. Les prix se mnîîtiennent
f-n ,aux cour-, suivant%:

I>ekoc, Souchiong, la livre .3
.0 .. .. . .-Io

l't-koes, la livr,......0.4C
il..........0.46

Oivii-,e Po-koes .. 0.13
0.5

LES CAFES

Le commerce (les cafés est bon
en ce moment. Une des plus
grosses maisons lirù!olur, do café,
fait rapport que les aîffire4 sont
excellentes et qu'i la collection
marche bien. Les prix ;e maintien-
nent sur le marché local. Le Caaeo
est en active demande <lu fait du
temps plus froid.

Nous cotons:
Bogotas, la livre... . 0.28 0.32
Jamaïque, la livre.. . 0.23 0.25
Java, la livre. .. ... 0.33 0.40
Maracaibo, la livre . . 0.23 0.24
Mexicain, la livre . . . 0.28 0.29
Mocha, la livre .. .. .. 0.34 0.37
Rio, la livre .. .. ... 0.191/ 0.20
Santos Bourbon, la lb. 0.24 0.25
Cacao>-
Cacao, en vrac, (pur) 0.30 0.35
Cacao, en vrac, (sucré) . . . . 0.25

ARTICLES DE CONSERVE

lies produits de conserve sont
en bonne demande et des affaire.
importantes son t relatées. Ci-des-
sous, quelques cotations:
Saumon Sockeye--
"Clover Leaf" 1/2 liv. flats .$2.45
" Clover Leaf ", 1 liv. flats 4.00
''Clover Leaf'', 1 liv. talles,

caisses <le 4 doz., la doz .... 3.75
Chunîis, 1 liv., talle.....1.80
Pinks, 1 liv., talls.......40
Cohoes, 1 liv., talîs.....2.65
Red Springs, 1 liv., talle . . . 2.70
Saumon de Gaspé, marque

Niobé, (caisses de 4 doz.),
la doz.........2.25
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LA BANQUE MOLSONS
Incorporée en 1855

Capital Versé

Réserve - - -

$4OOO9OOO

. $41800,OOO

Siège Social, Montréal

98 Succursales dans tout le Canada

LA BANQUE NATIONALE
FONDE EN 1840

Capital autorisé......$.000.000
Capital versé........... 2.000.000
Réserve. .. .. .. ..... 2000,000

Notre service de billets circulaires pour voyageurs
"Travellers Choques" a donné satisfaction à tous ne.
oliente; nous invitons le publie à se prévaloir des avan.
tsgee que nous offrons.

Notre bureau de Parie,
14 RUE AUBER

est très propice aux voyageurs canadiens qui visitent
l'Europe.

Nous effectuons les virements de fonds, les rembour-
ent@, les encaissements, les crédit* commerciaux en

Europe, aux Etats-U nis et au Canatda aux plus bas taux.

Nova Scotia Steel & Coal Co.,
LIMITED

MANUFACTrURIERS

ACIER en BARRES MARCHAND, MACHINERIE à
ROUES, TRANSMISSIONS en ACIER COMPRIME
POLI, TOLES D'ACIER Jusqu'à 48 pouces de large,
RAILS en "T" de 12, 10, 28 et 40 livre. à la verge,
ECLISSES, ESSIEUX DE CHARS DE CHEMIN&
DE FER.

GROSSES PIÈES D FORËÔGE, UNESPECALITE
Mines de Fer- -Wabana., Terreneuve.- -Mines de cbarbon.
Hauts-Fourneaux. Four. à Réverbère à Sydney Mine.

N.-E. - Lainoirs. Forges et Ateers de Flnlsaa.g
à New-Oiasgow (N.-E.).

Bureau Principal: New Glasgow (N.-E)

SAVOIR FAIRE SES ACHATS EST UN
GROS AGENT DE SUCCES

DANS LE COMMERCE.

En consultant les annonces qui figu-
rent dans le "PRIX COURANT" vous
obtenez les adresses des meilleurs mai-
sons où vous approvisionner au mieux
de vos int'rflts.
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M QUE PRO WNCIALE
DU CANADA

DIVIDENDE TRIMESTRIEL No 56

AVIS est par les présentes donné qu'un dividen-
de de UN ET TROIS QUARTS POUR CEN
(1%%9o), étant au taux de SEP POUR CEN
(7%7) sur le capital payé de cette Institution, a
été déclaré pour le trimestre finissant 1e081 dé-
cembre 1917, et sera payable au Bureau-chef de
la Banque, à MONTRE.AL et à ses succursales, le
ou après le deuxième jour de janvier 1918, aux
actionnaires enregistrés dan les livres le 20 dé-
cembre prochain.

L'assemblée générale des actionnaires aura lieu
au bureau-chef de la Banque mercredi, le 23 Jan-
vier 1918, à midi.

Par ordre du Bureau de Direction,
TANOREDE BIENVENU,

Vice-président et gérant-général.
Montré@l, 30 novembre 1917.
D&c. 7-14-21-28--jan. 4-11-18

BANQUE D'HOCHELAGA
Fondée en 1874.

Capital autorisé ................. $10,000,O000
Capital versé et fonds de réserve ..... 7,700,000
Total de l'actif.................. 44,500,000

DIRECTEURS :
Messieurs J.-A. Vaillancourt, président;

I 'hon. F.-L. Béique, vice-président;
A. Turcotte, E.-H. Lemay, l'hon. J.-M.
Wilson, A.-A. Larocque et A.-W. Bon

ner.
Beaudry Leman, gérant général.
Yvon Lamarre, inspecteur.

SIEGE SOCIAL: MONTREAL (112 rue St4Jacques)
Bureau Principal:- 95 rue St-Jacques

F.-G. Leduc, gérant.
187 Succursales et Agences au Canada
-42U Bureaux de Quartiers-

Tout dépôt D'UN DOLLAR ou plus ou-
vre un compte à la Banque sur lequel est
payé deux fois par année un intérêt au
taux de 3%o l'an.

La Banque émet des LETTRES DE CREDIT CIR-
CULAIRES et MANDATS pour les voyageurs,
ouvre des CREDITS COMMERCIAUX, achète
des traites sur les pays étrangers, vend des chè-
ques et fait des PAIEMENTS TELEGRAPEHI-
QUES sur les principales villes du monde; prend
un soin spécial des encaissements qui lui sont
confiés, et fait remise promptement au plus bas
taux de changé.
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FINANCES
LA NOTE AMERTCAINE

Troisième année.
Le 26 décembre 1917.

Au lendemain de la Noël nous nous trouovns en pré-
sence d'une nouvelle rodomontade du kaiser. Nous
voilà loin des propositions de paix attendues et dont
la perspective a provoqué la hausse. Le monde de la
bourse constate, mais un peu tard, qu'à prendre ses dé-
sirs pour des réalités, on s'expose à (les déconvenues.
Ainsi s'explique la faiblesse du marché, le manque de
ressort des valeurs en l'absence pourtant de toute pres-
sion des baiskiers.

Pendant des mois l'intervention du président Wilson
a résumé les espoirs des compagnies de chemins de ter.
Or cette intervention, on annonce qu'elle va incessam-
ment se produire et sous la forme la plus heureuse:
main-mise du gouvernement sur le matériel, militarisa-
tion du rail avec garantie de rémunération normale du
capital et du travail. Tel est l'événenient qui a dominé
la Bourse aujourd'hui et la dominera peut-être d'ici le
bout de l'an.

Théoriquement, la hausse des valeurs du rail et par
réflexe celles de l'acier étaient donc indiquées. Or de
la théorie à la pratique courante, à Wall Street surtout,
il y a loin. Il est en effet constant que le monde de la
Rourse escompte les faits de manière que lorsqu'ils se
produisent on observe une réaction. Ce phénomène se-
rait lui-même inexplicable si on ne tenait compte dtu
fait nouveau dont Wall Street se préoccupe et qui ne
se produira peut-être que dans un avenir éloigné.

On manque encore de précis'on sur le projet de ré-
quisition des chemins de fer et en apparence c'est ce
qui explique à peu près le manque d'enthousiasme de
la clientèle à s'engager sur les valeurs du rail. Peut-
être faudrait-il plutôt chercher à l'atonie du marché
une autre cause et peut-être la trouverait-,on dans le
pessimisme qui règne au sujet des Italiens, dans l'ap-
nréhenision fail naître le transport des troupes al-
lemi.ndes du front de Russie à celui (le France.

Il est certain que la situation est grave mais au point
de vue strict de la Bourse il ne faut pas s'en alarmer
puisqu'elle se traduit par un surcroît de commandes,
c'est-à-dire de recettes. Et c'est la situation indus-
trielle et financière des compagnies qui fait la base de
notre nonfiance dans le marché.

BRYANT, DUNN & CO.

LA BANQUE DE COMMERCE

Un actif de $44O000,00 qui dépasse tout bilan présen-
té jusqu'ici.

La "Canadian Bank of Commerce" dans son rapport
annuel, comme toutes les autres banques, a un bilan qui
dénote un actif ignoré jusqu'ici, en même temps que le
total des dépôts pour l'année finissant le 30 novembre
dernier atteint un chiffre non prévu. Ajoutons que
sous tout rapport, il y a augmentation substantielle de

profits réalisés. En somme, pour l'année, les profits
nets s'élevèrent à $2,637,555, ce qui représente un gain
de près de $200,000 sur 1916 et un autre de $285,000 sur
1915. Voici un tableau comparatif des profits et com-
pensations pour les trois ans:

Profits . . . . . . .
Pour urgence ....

Total. . . . . . .
Déduction-

Div..........
Taxe <le guerre
Pension.......
Fonds patriotique.
Croix Rouge, etc.
Dépôt à la réserve .........

1917
$2,637,555

802,319

1916
$2,439,415

461,892

$3,439,874 $2,901,307

$1,800,000
150.000

85.000
50,000
22,800

$1.800,000
147,288

80.000
50,000

21,700

Total ......... $2,107,800 *2.098 98
Bal. . ........ $1.332.074 $ 892.319

1915
$2,352,035

1,117,763

$3,469,799

$1.800 000
122.906
80,000

5.000
$1.000,000

$3.007.906
$ 461.892

Le montant des profits précités représente 9.25 pour
cent sur le capital-actions et de tout repos. établissant
le revenu du placement total fait nar les actionnaires.
L'an dernier, l'échelle des prnfits nets comparative-
ment au capital et au fonds d'amortissement était de
8.56 pour cent. Il y a deux ans. on enregistrait 8.25
Depuis. il y a ei amélioration constante et surtout dès
la première année de la déclaration -le la guerre malgré
la rumeur établie que cette augmentft ion les profits
chez les banques canad'ennes n'a nullement été pro-
prtionnée à ''augmentation des espèce.s qu'on avait en
caisse. La noy-nnie des profits accuse un augmenta-
tion de $46.500.000, soit 276,000.000 l'au dernier dont
$190.000,000 représentaient environ les dépôts à bref
lélai ou portant intérêt. La circulationî des billets dli-
rarnt 1'ainée a été de $19,259.347 contre $23 995.204 l'an
dernier. soit une augmentation de $4.700.000. Ces éms-
sions à la fin le l'année représentent une augmenta-
tion s'élevant à près de $9.000.000 au-deesus du capi-
tal-actions, la limite du pouvoir d'émission rémulière,
la banque ayant à la réserve centrale d'or $10.000 000.
La balance des profits pour les d:videndes est cette an-
née de $2 329,755 contre $2.140.420 en 1917. Après avoir
enlevé 10 pour cent pour le dividende régulier et leq
deux boni de 1 pMur cent. il reste un surplus net de
$529 755 en 1918 comparé à $340.497 pour l'année 1917.

Le 30 novembre dernier, l'actif de la banque était de
$344.000. dépasqant tout total enrer'stré précédem-
ment. Cette hnnue étant une banque pour le coi-
merce, les crédits commereaux accusent une augimen-
tation de $16.000.000 et ces prets, croit-on, ne peuvent
que contribuer à assurer l'expansion commerciale et
le progrès de nuotre pays. Au 30 novembre, les es-
comptes commerciaux de la banne au Canada étaient
de $150.000,000, avec plus de $50,000,000 en valeurs an-
glaises, du Dominion, de la province et des municipali-
tés, soit une augmentation de 30 millions sur l'an der-
nier. La banque a aidé beaucoup aux intérêts de la
classe agricole par l'escompte de billets. Son bilan
pur la fin de l'année est de 92 697.000 en numéraire,
à peu près $22,000,000 en billets de la Puissance, et
$10,000.000 dans la réserve centrale d'or. L'actif to-
tal à la fin de l'année était de $167,336 942, soit 53
pour cent des engagements vis-à-vis du public.
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NOU VEAUX RECORDS A rpsd a"aaaLt"ASSU RANCES
Les records obtenue pendant l'année Les agents de la "Canada Lite"
dernière affirment d e nouveau la po. ont tait en 1915 pour $1,000.000 Cuineet
sition de la Sun Mise oJ Canada com- de plus d'affaires en Canada Judiciaireement
me la plus grande compagnie d'assu. 'né-rcdne u
rance sur la vie du Dominion.l'néprcdteJuiars
Ses méthodes d'affairgs loyale&set pro- La, "Canada Life" a payé aux
gresaives l'ont placée au premier rang porteurs de polices. en 1915. $7,- Garantie de Contrats
pour les Nouvell~es Affaires, le chiffre
totaldes polices en vigueur. l'actif. 822,201. soit plus de $2.000,000
les surplus de recettes, lesurplus net. epu u espimnspu Fidélité des Employés
le revenu total, le revenu provenant les mêmes tins de n'importe
des primes et les paiements mua assu- qel né rcdnee e
rés. chaque année. qel né rcdnee e

dividendes des porteurs de poli- Vie, Accidents, Maladies
___________________________ces ont absorbé la majeure par-Vo, BsdeGas

tie de cette somme.Vo, BideGas
8àN Le UAI revenu de la -Canada Lite". Attelages

30SL 'ý1-'e a L en 1916. a été de $9,333,632.19. Rsosblt
______________________________soit le plus élevé dans les anna- Rsosblt

le.s de la compagnie, de Patrons et Publique'
L'excédent gagné s'est élevé à Pharmaciens, Automobiles

Benoît & De Grosbois $1ds dvidnde8paés

COMPTABLES aux porteurs de polices. en 1915, La Prévn'&ance
Auditeurs et Liquidateurs a été de plus de $2.800.000.

CHAMBRE 42 HERBERT C. COX, 160 rue St.-Jaques, MontriaI
No 20, rue St-Jacques, Montréal Président et gérant général EL.MC;AIeN 182A

Télépho. G.i 2617' E. gérant général

WS T E RNL Demandent une attention spéciale

L'AssuranceMont- Royal ASSURANCE CO.
Compagnie Ilhdépendante (IncendieFnéen15

l'bon. H.-B. Raînville. Président Cndé. en 1851 .$,00,
17 tue S.-Jean, Montréal ATF udl e...$,0,0

Bureau Principal: TORONTO Consultez
l'hon. H.-B. Rainville, Président (Ot) J. A. LANGLOIS
E. Clément, Jr., gérant général W. P. BROOK, Président Spécialiste de la vue

_________________________W. B. MEIKLE Diplômné de la Province du Québec et
___________________________Vice-président et gérant général de l'Etat de New York.

C. C. FOSTER. Secrétaire Examen scientifique de la vue avec

E SINHART & EVANS Succursale de Montréal: Instruments modernes.
Corir 'Asrne61, RUE SAINT-PIERRE 8 Rue ST-JACQUES, MONTREAL
Coutie. 'AsuraceROBT. BICKERDIKE. gérant en face de l'édifice La Presse

-Bureau- __________________ Nous remplaçons les Verres brisés

EDIFICE LAKE 0F THE WOODS
39 rue S.- Sacrement

Téléphone Main 8M3 MONTREAL Bra rnia
botte de la tue Dorchester oeste
et l'avenue Union. M)NTRIRAL

DIRECTURS:
La Compagnie d'Assurance J. -Gardner Thompson. Prési-

dent et directeur gérant; Le-
Mutuelle du Commerce wîs Laing. Vice-Président et

Contre l'incendie _______________Secrétairé; M. Chevalier; A.-

Actif s9,00A.-G. Dent, John Emo, Sir
DEO UGU Alexandre Lacoste, Wm. Mol-

DEPO AU OU..son 'Macpherson, J.-C. Rim-
VERNEMENT . .. 660.00 mer, Sir Frédéric Williams-

-Bureau principal:- Taylor, L.L.D.. J.D. Simpson,
179 rue Girouard, S.-Hyacinthe Sous-Secrét.

BRITISH COLONIAL
FIRE INSURANCE COMPANY

EDIFICE ROYAL, 2 PLACE d'ARMES, MONTREAL
CAPITAL AUTORISE, $2,000,000 CAPITAL SOUSCRIT, $1,000,000

Agents demandés pour les districts non représentés
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LE FEU ET LES THPAATRES
DE VUES ANIMEES

Un tiers en bois, les nouveaux édi-
fices sont ignifuges

les théâtres le vues anlin;es
ý'ont devenus l 'une (les pru1cipii
Ile, récréations populiireq depuils
tqtt 1ques années. On ii citlclui
qui,' plus d 'un <leri-rÏll ionl del
persone s 'y rendent chaque
jour. Il faut donc que pareils thé-
âtres soient à l'épreuve dui feu et
autres dangers. Ce sont surtuît
(les femmes et des enfants qui les
fré-quentent; advenant iino pni-
que. les conséquences seriiml <lé

Ait Canada, plus <le '29 pour
vecnt (le ces théâtres sont cons-
truit sen bois. En 92 cas, les fal-
milles habitent au-dessus sans
I 'iiutres issues que les escaliers.

,;*il éclate un incendie. Les chif-
fres suivants fournis par les au-
lorités donnent ulne idée de la si-
tuation:

THEATRES DE Vl'ES ANI-
Ail CANADA

('itéýs ou villes
Jlits dep 10.000 dle population
5,.000 il 10.000 .. .. ... . . .
1.000 à5.000.
Monins (le 1.qOO

Total....-------

L'existence d'un si grand nom-
bire <le théâtres en bois paraît in-
,oncevable, quand on sait à quel
(langer ils sont exposés par Ile feu.
mais le fait se passe d'explica-
til'>n. Quandl les vues animées
étaient à leur origine, les promo-
leurs doutaient plus ou moins des
profits qui en dériveraient; ils ne
voulurent pas risquer de grandes
sommes d'argent en des construe-

t ions coûteuses. Plusieurs t héâ-
t res furent d.one bâtis àl lat hâte et
àm peu del frais, et souuvent les pré-
viuttions les pelus é-lémet(ntiures ful-
retmiégiés neat la
teonstrust ion est régie par dles lois,
entulplt ées par des règlements
mu n îeipau nlx qui sont mlises eii Vi-
gueur partout. a fin dIe protéger la
%-il, du1 Public.

SIGNIFICATION DES PERTES
PAR LE FEU

Les pertes cauisées par le feu au
ennda r 1916. éltaient (le $25..

400,00: elles seront plus lourdes
enicore cette année. Elles s'mnt tel-
lemnent considérables. que les chif-
fres sont impuisants à nousq en
faire comprendre le sens. Voici
quelques formes tangibles de les
lrn eltcr :

Le gouvernement canadlien dé-
bourse mensuellement $2.000.000
pouir allocations aux épouses des
soldatls et à ceux qui en dépen-
denTt. L~es Canadiens livrent aux
flammes $2,250,000 de propriétés
pair mois.

Les pertes que le Canada subit

Théàtres Théâtres
ën en

brique bois
338 27

59 31
115 109

28 57

Logements
au-

de-sus
26
15
27
24

540 224 92

annuellement par le feu suffi-
rait à payer .5 pouir cent d 'intérêt
sur touts les emprunts de guerre
contractés par ce pays. plus une
sýomme 'qui, versée au fonds d'a-
muirtissement, éteindrait cette det-
te de guerre en trente ans.

La somme que le feu nous fait
perdre chaque année achèterait
12,000.000 de boisseaux de blé
pour les Alliée.

La valeur dii grain et d 'autres
perodluits agricoles détruits par le
feu ail Canada, cri 1916. égalait
une muoyenne <le production an-
îîumelle die 1,500) fernmes de cent
livres chacune.

L~a valeur est argent des pertes
Vauseées par le feu aul Canada, on
1916. autrait pui fournir 3,500 aé-
roplanes ou 25.000 mitrailleuses,
ou maintenir plus de 20,000 honi-
nies dans les tranchées, pendant
une année.

GUERRE A L'INCENDIE

li'Angleterre, et les autres pays
<I 'Euirope, ont clairement démontré
que les mesures appropriées, em-
ployées pour prévenir les 'feux,
ont immédiatement produit des ré-
suiltats notables. mais le Canada
ne se presse pas d 'imiter ces- pays.
Les pertes causées par cet élé-
ment auginentent aul lieu de dimi-
nupr. Dnsl 'intervalle de 1912-
1915. les pertes ont atteint une
rîiyeý-nne de $21.250.00bl par an-
nép, En 1916. elles étaient de
$25.400.000: e chiffre sera sur-
nssé et année. Les feux n'ont
pas été plus fréquents. L'accrois-
sement des pertes provient de la
illl--aluep des propriétés détrui-
tes et des dommages plus considé-
rables qui en ont résulté. Pour
établir' un contraste entre les
pays où l'on applique de bonnes
mesures préventives et le nôtre,
disins, par exemple, qu'au Roy-
aume-Uni, exception faite des in-
cendies causés par l'ennemi, les
pertes se sont élevées seulement
à $41,000,395 entre li mois
d'août 1914 et décembre
1916. Pendant le même in-
tervalle, les pertes au Cana-
da, sans compter celles des forêts,
ont atteint le chiffre de $52,027,-
000. Ceci dévoile une situation
qui réclame la mise en vigueur de
mesures eréventives radicales.
Nous ne cesserons d'attirer 1 'at-
tentinn du public sur le sujet, jus-
qu'à ce que l'on ait pris les moy-
ens de remédier à ce gaspillage.

FRAPPANT UN BARGAIN!1
1gw>O Blanc@ de Lettres. Enveloppes.
Etats de Comptes. EnvOift Ou Ceitoe
drAUaruiemprimée sur bon papier et
Uivré sur réception de 194. 00Pa la

"l.Autrestta impressuona ivrâe
rapilemnt E.ý=mou atlJourdil. 
Imprimeri A. LetoumneaIr

s5M Notre Dame Ouffi 1400tral

'ML. MAIN 1980 CRAMBRIR des

Collections et Achats de Comptes
HANDY COLLECTON ASSOCIATION: 71A Rue St-Jarques, Montréal

i dm. Chaput, Gérant, BUREAUX DU SOIR: Jo.. May«. H. C. B.,
1817 Papineau 10U Marquette
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Les froids caractères d'imprimerie ne con-
viennent guère à dire d'une façon chaleureuse
les voeux de Santé et de Prospérité que nous for-
mulons à votre adresse.

Nous hésitons à employer le mot "prospérité"
dana les circonstances actuelles, car nul ne
saurait en connaîrre la portée, tant que la guerre
ne sera pas finie.

Nous nous efforcerons, pendant l'année qui
va commencer, de vous donner le service le plus
rapide que les conditions nous permettront. La
guerre a assez durée pour que vous ayez pu
vous rendre compte que les facilités de transport
sont loin d'être idéales comme nous les désire-
rions. La disette qui se fait sentir dans la
plupart des lignes de commerce contribue à em-
pêcher la livraison rapide des commandes.

Notre Compagnie s'est rendue populaire
auprès de la clientèle par son "service'', aussi
est-ce notre. intention de nous montrer dignes de
cette réputation en autant que les circonstances
n'y mettront pas obstacle.

LEWIS BROS. LIITED
MONTREAL
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Ferronnerie, Plomberie, Peinture
Marché de Montréal

LES LAMPES ELECTRIQUES
A REFLECTEUR EN HAUS-

SE DE 10 POUR CENT

Il y a eu une hausse dans les
prix des lampes électriques à ré-
flecteur, d'approximativement 12
pour cent. Cette hausse s'appli-
que à toutes les grandeurs et à
tous les styles et le même escomp-
te s'applique tant aux lampes de
côté qu'aux lampes de queue.

LES CHAINES DE PNEUS
SONT COTEES PLUS

CHER

Une nouvelle liste de prix a été
publiée pour les chaînes de pneus.
et faisant ressortir une hausse de
10 pour cent. Cette hausse s'ap-
plique aux lignes Dreadnought.
Elle s'applique aux grandeurs ré-
gulières ausi bien qu'aux gran-
deurs spéciales. La grandeur pour
Ford, 30 x 31/2 est cotée à présent,
à $4.50 le 33 x 4 à $5.30; le 34 x
4, à $5.50; le 35 x 41/2 à $6.00; le
36 x 4/2, à $6,20; le 35 x 5, à $7.00
et le 37 x 5, x $7.80. Il est donné
l'escompte commercial régulier
sur ces prix.

LES COUVERTS POUR RADIA-
TEUR SONT EN HAUSSE

Une hausse de 35 pour cent a
marqué les couverts doublés de pe-
luche.

LES MIROIRS ORDINAIRES
EN HAUSSE DE 25%.

Une hausse de 25 pour cent a
été"appliquée aux prix des mi-
roirs. Cette hausse s'applique aux
lignes régulières et prend effet
immédiatement.

LES ARMES A FEU WIN-
CHESTER EN HAUSSE

Les lignes des munitions d'armes
à feu de la Winchester Repeating
Arms Company ont subi une haus-
se d'environ 10 pour cent, d'après
les dernières informations.

NOUVEAUX ESCOMPTES AN-
NONCES SUR LES MUNI.

TIONS AMERICAINES

Il a été annoncé cette semaine,
de nouveaux escomptes sur les
munitions américaines. Ces es-
comptes correspondent à environ
12½ pour 100, et concerneront
toutes les lignes d'articles métal-
liques, militaires et (le sports. Ils
seront ausi appliqués aux capsu-
les, aux primers et aux cartou-
ches chargées. Les cotations sont
établies, à présent, sur une base
(le 10 pour cent d'avance sur lis-
te.

LA FICELLE DE COTON EN
HAUSSE DE CINQ POUR

CENT

Toutes les lignes (le ficelles en
coton ont subi une hausse de 5
pour 100. Cette hausse affectera
aussi bien les ficelles en cônes
qu 'en balléé.

RATEAUX ET JOUGS EN
HAUSSE

Il y a eu cette sem ine une haus-
se dans les eotatiots des râteaux
à foin, en bois. L'escompte s'ap-
pliquant précédemment à cette li-
gne était de 45 pour 100, et est
réduit à présent à 40 pour 100. Il
en est de même pour les jougs en
bois pour chevaux employés ex-
tensivement dans certaines ré-
crions.

LES ARTICLES EN BROCHE
SONT PLUS CHERS

Les nouveaux prix sont sortis
pour les articles en broche. Ils se
vendent comme suit: Brillants, en
kegs, de 100 livres, $5.50 et en
boîtes de 25 et 50 livres, $5.75 les
100 livres. Les articles en broche
galvanisée sont cotés à $6.25 le
keg, et en boîtes de 25 et 50 li-
vres, à $6.50. Ces prix seront
bien accueillis par beaucoup de
marchands qui placent à présent
leurs ordres pour commerce du
printemps en clous et broches et
qui seront, en conséquence, gui-
dés sur la base à laquelle il con-

vient de prendre des commandes
pour livraisons à leurs clienta, au
prmi temps.

L'HUILE DE LIN EN BAISSE
DE TROIS CENTS, LE

GALLON

Un sentiment plus faible s'est
manifesté dans les prix de l'huile
de lin, représentant un déclin de
3 vents le gallon. Nous cotons:

Le gallon Impérial.
Iliile de lin

Brute Bouillie
1 à 4 barils-

. . . .$1.36-$1.40 $1.38½/-$1.43
à 9 barils-
. . . .$1.35-$1.39 $1.37/2-$1.42

10 à 25 barils-
. . . .$1.34-$1.38 $1.36½-$1.41

LA SIELLAC AVANCE DE 50e
LE GALLON

Il y a eu une augmeýtation sur la
shellae cette semaine, qui se chif-
fre à environ 50oc le gallon. Les
cotations s'établissent à $4 pour
shellac blanche en barils, et à $4.-
25 le gallon, en cruches. L'orange
est cotée à $3.75 le gallon en ba-
rils et $4.00 par lot d'un gallon.

TES PRODUITS DE PLOMB

Le marché du plomb en lingot
étant considérablement plus fai-
ble, les produite manufacturés de
plomb ont maintenu leur déclin
d'un cent la livre. Nous cotons.

Montréal-
Tuyaux de plomb, la liv. 0.14

à.. ............... 0.15
Tuyaux de dégagement, la

livre.. .. ... .. .. .015 0.16
Trappes et coudes en plomb

sur la liste.. .. .. .. . net
Lead Wool, la livre .. .. . 0.14
Plomb en feuilles, 3 livres

pied carré . . . . .0.11½ 0.12
Plomb en feuilles, 32 livres

pied carré .. .. .. 0.111/2 0.12
Plomb en feuillps, 4 à 6 li

vres pied carré .. .. .. . 0.13

FIL DE FER BARBELE

Il ya encore certaines difficul-
tés à s'assurer du stock de quel-

ý'n1. XXX-No 52
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ques lignes spéciales. Le fil de
fer barbelé est maintenant pris en
ordre, mais en quantités plutôt
réduites, du fait des prix élevés
qui sont demandés. Le fil de fer
barbelé galvanisé se vend à $6.00
les 100 livres et ceci couvre les li-
gnes 4 x 6, 4 x 4 et 2 x 5.

LA TERBENTEINE

La térébenthine fait preuve <le
tendances irrégulières sur 1':
marché, certaine marchands ai-
gnalant de bonnes affaires, d'au-
tres faisant rapport d'un calme
plat. Les cotations sont les sui-
vantes:
Térébenthine Le gallon Impérial
5 bble. et plus . . . . $0.73-$0.75
Lots de 1 baril. ... ...... 0.75
Petites quantités. .. .. .... 0.83

LE BLANC DE PLOMB A
L'HUILE EN BAISSE

Les nouveaux prix pour le
blanc de plomb à l'huile sont
comme sunit: en lots de cinq ton-
nes, $15.50 les 100 livres; en lots
d'une tonne, $16.00 les 100 livres;f
en lots de moins d'une tonne,
$16.35 les 100 livres.

LE MASTIC EN HIAUSSE

Il a été fait rapport de hausse,
cette semaine, snr le mastic pur.
La hausse régulière de $1.00 les
100 livres sur qualités ordinaires
a été portée à $1.25. Le mastic
ordinaire est très ferme, mais
sans changement. Il est rumeur
de hausse du fait de la rareté de
de la demande et l'augmentation
du coût des récipients.

Les cotations sont: vrac, en
casks, $3.60 les 100 livres; vrac,
en barils de 25, 50 ou 100 livres,
.$4.45 et vessies en barils, $4.70 les
100 -livres.

LE PETROLE ET Là GÂZOT4.
NE

La cotation de la gazoline se
maintient à 32',4c le gallon Ixnpé-
rial,et celle du pétrole Boyalit, à
17c taudis que la Polarine s 'ins-
crit à 20c le gallon Impérial, Il y
a toujours rareté de l'huile mre
et cela affecte directement le
marché de la gazoline.

LA RARETE DU META.L EN
FEUILLES EST SEZRIEUSE
Il n'y à pas d'amélioration dans

la situation du métal en feuilles.
Le ferblanc est presque imposei-
ble à obtenir. Lus plaques Canada
sont plus rares que jamais

La tôle galvanisée demeure fer-
me. Toutes les grosses épais
seurs de tôle noire sSnt rares ain-
si que celle des plaques pour bouil-
loire.

Nous cotons:
Montréal Lus 100 livres

Calibre 10..... .'.12.50
Calibre 12..... .. 11.60
Calibre 14.......$11.50
Calibre 16..... .. $10.75
Calibre 18-20.....$9.254$10.25
Calibre 22-24.....$9.40-$10.40
Calibre 26......$9.45-$10.45
Calibre 28..... .. 10.55
103/4 oz. (28 Anglais) . . .. $10.55

à............$10.75

TOLE GALVANISER
103/4 OZ-..........10.00
Calibre 28........9.65
Calibre 26........9.25
Calibre 22-24.....$9.05 $10.45
Calibre 18 ........... $10.15
Calibre 16 .... .. ... $8.70-$8.85

CLOUS ET BROCHE
Bien qu'il n'y ait pas de chan-

gements dans les prix, le marché
des clone et broche est plus fort
que jamais et on fait rapport d'u-

ne bonne demande. Les clous en
acier Standard sont cotés sur une
base de $5.50 les 100 livres et les
clous taillés à $5.75 de base. La
broche est encore au prix de base

de *6.50 les 100 livres.

MARBRE
& GRANIT

Spécialités : Sculpture,
Statues, Bas-relief, etc.

Je BRUNET Limitée,
615 Qemin de la Cke-des-Ne1 8.

Ch arbon
ANTHRACITE

ET

BITUMINEUX
Expédié par voie ferrée ou voie

d'eau à tous endroits de la
provinc, de Québec.

George Hall Coal Co.
of Canada, Limited

26 rue St-PIeae, Montr6al

r-.

Bonne et Heureuse Année!
C'est par ce voeu adressé à noir clients

et amis que noua voulons commencer l'année
1918, avec le vif désir de voir ces souhaits se
réaliser pleinement.

Noua profitons aussi de cette occasion
pour remercier tous ceux qui, au cours de 1917
ont bien voulu nous favorister de leurs com-
mandes et leur renouveler l'assurance que
dans l'avenir ils peuvent compter sur nous
pour ripondre à leurs besoins et leur fournir
le meilleur service possible.

J. E. BEAUCHAMP & CO.,
EiUice Cwiatine, »0 rue St-Nicdl., Montréal

WMEEr CLOSET
SNiAR amiis oe TWEED
301TAY ODI CWSU Sans oer .11!aani-

tente Maison mayant pas d.cete n d ire le suilt dan-
le. FieW. garantie. PRIX BON MARCHE. ECRIVEZ*NOUcS.

BAIGNOIRE ACIER EMAILLE
corps fait d'asie galvaa de p<..ie, erdre, fini à slfide de
fre.cernes de P&t magae. urne baignoire très attrayante

le able à nu pris "aiese.

£crlvee-n.ua pour plus
amplea détails.

The Steel Trougk
& Machine
Co., Lunited,

Tweed. (Ont)
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Information générale. M.%. Jeu. Cour-
iteau. Trois-Rivières, a reçu un con-
trat de la ville pour faire un rond A
patiner sur la propriété limitée par le.s
rues des Commissaires, Ferland,
Saint - François -Xavier et de Toncnait-
vourt.

Bureau du régi8tre et cour dle cir-
eit t $16.000. Louiseville. Propriétaire:
Coenseil de Comté de Maskinongé. Com.
sni.m: J.-A. Ferron, Louisevîlie. Les con-
irt4 rsi-ont pas encore été accordés.

D)eux magasins. $8.000. Montréal
(coin Boulevard Saint-Laurent et rut,
Saint -Zotique). Propriétaire et entre-
preneur générai; J.-Il. Lamarcce. 266
avenue Outremnont. à Outremont. 1
étages. 60 x 96, construction en bri-
(lues. Electricité, plomberie. chnuffage.
fini d'intérieur et peinture ne seront
donnés pour contrats qu'à la fin de
Janvier.

Magasin et résidence. $10.000. Sant-
George. (Comté de Beauce). Propré-
taires: Morissette et Fr-ères. Construcr-
lion à fairm au printemps. Bâtisses
récemment détruites par le feu.

Succursale de banque. 'Maisonneuve.
(coin Notre-Dame et Seconde Avenue).
Propriétaire: Banque de 'Montréal. 109
rue Saint-Jacques. Assistant gérant:
IL. Wood. Bureau temporaire de la suc-
cursale: 30 Première Avenue, Maison-
neuve.

Deux résidences, $6.000. Montréal.
(2454 Avenue duParc). Propri taire:
('.-H. Wilson. 80 rue Saint-François-
,Xavier. Entrepreneur générai: J -NI
Martin, 212 rue McGiIi. 2 étages. 50 x
25. construction en briques. Toiture.
plomberie et peinture non encore sous
contrat. Travaux suspendus momenta-
nément par rapport A la température.

Eglise, Notre -Dame -de -Grâces. Quaé
Paroisse Saint-Augustin, Propriétaire
Paroisse. Prlitre: Pierre Hefferman.
P54 Boulvard Décarle. Les fondations
sont prêts pour l'édific.ation de cette
église: les travaux de construction
commenceront au printemps. L'archi-

tec'te n'est pacs rieore 8l)n é.
Trav-aux à églisee r-se trie #25_

ot oton'ltlt P'roepitaire l'artimme' ('là-
ré: J.-E MJatte Aete-e.1 é-s
qu'e. 115 rue si&llt .3 <'en Leseee I'

seeuiisios 'ent isi tttlt %e'rm Il
19 Janivier,

stiiféne'eat tlief--rislitzeet le'etei
Ale'xanedra. $3:l.oo :0 n - te

i e l ''tae roprn t teiir.- et enatrep~reneu r

Menrl"i Pierre ,rtifirut.,c Alex
ltrenaier 1.1d. 100 rue' lle'ar% MIont -
réal, 3 étiages. e't tilaet. 1 11'" et
c-uie x5 3F%". e-es!rlu n ' pier-
re îrtificielie. foiffltdnemi eit ciment.
toiture en gravotis. chzîaffn'e A lt va-
peeur. luamière ('iwtteez 15lanceq 17
b'assines l'.a bâtisse een.siter en 45
chnmibes. salle A dînrr 4i' 39". liail.

x 39. mah'i le' dftnxo. 22 t48. salle
de', rare.

Eceule. "*Saint -Pl>e'rn Clive'r"* $200.-
000 Montréal, <coin 1(e'i<rimler et Oil-
fordb i repriétai1re Commis.'lon d'4'co-
le. 17 raae Sainte-Cntherini--Otàcest. Re'
-r.'teaere trésqnrier: N lAfontnlne: Ar.

ehitecte': C Bernier. 70 rue' Siaint-.Iac.
ellaes1 Memb)res du conseil Oscrar Se-
nlécai. ('R 120 rite Sin-aqas

lees MLatighlin. c-o Dominion Brld.
ire C'o.. 146 run ';alnt-Jncqtjpg. Gérant:
(', -MI LeT'aIhieur (présqidentl. 3995 rue
lellprivp Révérend Abbe Piette. 780
itclevaird Saint -.Tosefph -Est: lipctor

liiereiv. 2539 Bnialevard Rose'mont: N.-
Z Cordeau,. C.R. Palais de justice.

Eglie. Sait -tanpIn". 176 000.
Molgntréal. <Boulevard qalnt-Jnspph-
Est) Propriétaire: 2Congr(-izntinn R
C rrétre: Révérend M.-E. Piette. Le
travail de reconstruction commelnr

au printemps et enu m!mr temps. on
proreédera à la réparation de la vieille
chapelle voisine qui sera employée
temporairement Le-; a.sstarances pour
cette perte par le feta. étaient dp.$160.-
000.

i''te' î'r:î-ilr le fe'u. t'z Iite e t N a mig e.

Qeêie'. Pi'r ê taiet Tieaephoerr Lu.-

rnt I 1,e, 1 er' tler tcs le'entuIl

dv. suite
ltelsie',e il 100, NMutitrfal. (Saisit-

Anderé. e'atre kt'ereott e't liantantg).
1'ne1)erietW i e.. Eig. Pl'eua 3233 rue
Saint-André 2 é%tages. 26 x 30. crons-
truectan en briquts fondailunn en ci-
ment. to-ture grav'oise. c'hauffage, four-
tlais e'.

Six "fas" 15.000. Montréali. (No-
tre-amede~OÂceî lropriétalres et

rritre'preneears généraux: ltand et Pi-
%té 4865 rueo Sherbrooke -Ouest. 2
Otiages, consttruction en briques. Con-
tratsç pouar toiture et électrIité non

.'ier'accordés.
Qutatre "sheds". $1.5150 Montréal.

(1300 rue Saint-latrick) Propriétai-
roi: Frazeer. Bmrce & Co., 1300 rue
gaint-Patrce, 1 étage. 26' x 76,' 20' x
26'. 20' x 26'. x 20' x 13'. Construction
en bois, toiture pnrold.

Deux magasins, (chatpeilerie et bar-
bier). $13.000. Saint -Hyacinthe, 181 rue
C'ascadesm. Propriétaire: Victorie Ca-
eeeette. à étages. 24 x 34. construction
en briques. Entrepreneur générai:
MNesier. 76 rue Notre-Damne.

Pertes par le feu. - Block d"affalresq
.Nîcoiet. Propriétaires%: magasin et ré-
eldence: E. Benuchemnin, perte. $1.000;
Vsine téléphonique, M. Pratte, perte.
816.000. Magasin et résidence: L,éo-
pold Roy', perte. $13.000. Perte totale.
$40,000. Partiellement couverte par as-
s etrance.

Supplément d'information. Cathé-
drale. Mont-Laurier. 879.000. Proprié-
taire: Corporation Episcopale du Do-
cèse de Mont-Laurier. Architectes:
Viau et Venne, 76 rue Saint-Gabriel
Montréal. Entrepreneur: Samuel Quel-
lette. Mont-Laurier. Construction en
briques. Charpente: entrepreneur géné-
rai. Ce dernier cédera tous contrats.
sauf charpente.

VENTES PAR HUISSIER
NOTA. - Dans la liste ci-dessous

les noms' qui viennent enu premier lieu
sont ceux des demandeurs, les sui-
vants ceux des défendeurs; le jour.
l'heure et le lieu de la vente sont
mentionnés ensuite et le nom de
l'huissier arrive en dernier lieu.
Rex. Rosaire Bourassa. 31 décembre,

10 a.m., 429 Saint-Valier. Coutu.
R.-C. Scott, J.-E.-R. Lévesque, 29 dé-

cembre. il a&m.. 293 Fabre, Norman-
dits.

Mme A. Bastien et vir. Chas. I.apeinte.
31 décembre. Il a-m.. 3619 Casgrai1n.
Bachand.

David Davis, Z. Davis & Ce.. C. Léga-
ré et Dom. Printing and Engraving
Ce., 31 décembre. il 9-m., 20 Saint-
Paul-Est Coutu.

H.-T. Laponte et aI. J.-C.-L. Poirier.
31 décembre. 10 a.m., 8977 Leceurt,
Rochern.

Howard-&. Richey, Jos. de Salaberry
13ossê et Datchestej- Electric Ce. et

ai, 31 décembre. il a.m.. Chambres
du Shérif de Montréal, 1.000 parti
de la Eastern Can. Copper Corp.,
toutes payées. DeCelles.

J. -R. Mainville, Théo. Brosseau et al,
31 décembre. Il a.m., 51 Saint-Jac-
ques. Lapierre.

Ville de Verdun, Aleb. Briason, 31 dé-
cembre. midi. 988 Verdun. Pigeon.

W. Dubreuil. A. Lachaine, 31 décem-
bre, Il a.m., 243 Roberval. Pigeon.

F. -A. Généreux et al v. J. -A. Cohen,
29 décembre. 10 a.m.. 1613 Hutche-
son. Breux.

Craseiii Chemical Co.. Ltd. Can. Raw
Products Development Ce., 31 dé-
vembre. 10 9-m., Avenue Rockland.
prés la ligne du C. P. R., Marson.

A. Poitras. Mme A. Leriche, 31 décem-
bre. 10 a.m., 373 Chemin Sainte-Ca-
therine. Blissonnette.

W. Ziff, Chs. Sissenweln. 31 décembre,
10 a..m., 190 Bishop. Robitaille.

Salomn Fla.xman, Saul Lea.rner, Il a.

m., 162 Avenue des Pins, Lauzon.
Jennie Rebecca Steinman et vir, Té-

lesphore Métayer. 31 décembre. 10 a.
m.. 648 de Lanaudière. Lauzon.

Ernest Gauthier. Oscar Gulimette. Si
décembre. Il a.m.. 74 de Beaujeu.
Normandin.

Moses Lasker et al, Oco. Ayoub, 31 dé-
cembre. 10 a.m., 599 Wellington,
Pauzé.

C,. Garmaise, L. Ingr. 31 décembre.
Il &.m., 1768 Hutcheson, Saint-Au-
bin.

J. Garmaise. H. Brunette. 31 décembre.
10 a.m., 1776 Sainte- Cath erine -Est,
Saint -Aubin.

S. Capulan. E. Bégin. 31 décembre. 10
a.m., 658 Mullin, Saint-Aubin.

,S. Croysdill, Achille Bergevin., 31 dé-
cembre. 10 a.m-, 37 Notre-Dame Est.
Bachand.

Mme E. Dagena'a. D. Marsan. 3 Jan-
vier 1918. 10 a.m.. 642 Dufresne, Ba-
chand.
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Ne voulez-vous pas être notre
représentant sur les lieux?

L A "Canada Ceinent Company" a une splendide armée I 'de commerçants
qui vendent son produit; mais ce dont.elle a besoin c'est d'un plus
grand nombre <le commerçants doués de la faculté de découvrir les

travaux en perspective. Si, dans chaque localité, un homme pouvait être
amené à agir comme "notre homme - notre représentant sur les lieux," dans
la pleine acception du terme, nous vendrions beaucoup plus de ciment et il y
aurait une forte récompense sous forme <le bénéfice pour les commerçants in-
téressés dans notre proposition.

Ce que nous faisons
Nous faisons en ce moment une

grande campagne de publicité afin
le faire connaître au public la né-

cessité les Routes Permanentes en
Béton. Nos annonces sont publiées
dans tous les grands quotidiens du
Québec et de l'Ontario; les Journaux
Agricoles publient aussi nos annon-
ces, <le semaine en semaine, en fa-
veur les Bonnes Routes. La cam-

pagne d'éducation pour les cultiva-
teurs bat son plein. Aujourd'hui les
cultivateurs construisent <les silos à
foin, <les fondations, des trottoirs,
<les silos à plantes-racines, etc., en
héton. Le résultat <le tout ceci est

l'augmentation toujours croissante
des ventes de ciment et des bénéfices

pour les commerçants qui vendent

notre produit.

Ne voulez-vous pas être notre représentant sur les lieux I Nous avons
l'aide coopérative qui n'attend que d'être mise en mouvement pour
vous aider.

Adresses-vous au

Bureau de la Publicité de la

Canada Cement Company Limited
86 Immeuble du Herald, Moâtréal

-e.

-N

Vol. XXX-No -),



V o I.XXX-N 52 E PRIX C'OURANT. vend(redli 28 décembre 1917 3

Feutre et Papi er
N'IMPORTE QUELLE QUANT E

Toitures Goudronnes (Roofing) prête& à poser. à
et 3. Papiers de Construction, Feutre à Doubler
et à Tapisser. Produite de Goudron. Papier à Ta-
pisser et à Imprimer. Papier d'Emballage Brun et
Manille. Toitures en Caoutchouc "Favorite' et
"CapitoI".

Fabricants du Feutre Goudronné
'B1LACK DIAMOND"t

ALEX. McARTHUR & CO., Limited
Bureaux et Entrepots: 82 Rue bicGiiI. MONTREAL

Manutac .re de Feutre pour Toiture: Rues Moreau
et Forsythe. Montréal. Moulin à Papier, Joliet-
te. Qui.

FER EN GUEUSE
Pour Fonderies
de Fer et l'Acier

Du stock et pour importation

A. Ce LESLIE & CO. Limited
MON TREAL

TEL. MAIN 7288 et MAIN 2716

Beveridge Paper Co. Limited
Toutes sortes de Papiers

KRAFT GLACE OU MAT MANILLE TOILE
A TOILETTE PARCHEMIN A JOURNAUX

D'IMPRIMERIE CARTON A LETTRES

Et tous les Papiers Importés

SACS ET FICELLES PAPETERIE

Et Papiers Imperm6ablse

17-19 Rue S&-Thérèese, - MONTREAL

En annonçant leurs marchandises

dans

LE PRIX COURANT
les manufacturiers et les commerçants en gros peuvent
être sûrs de faire une

PUBLICITE PROFITABLE
car notre journal est lu régulièrement par la plupart
des marchands canadiens-français.

Regardez un mécanicien habi-
le éprouver une lime

Voyez-le passer son pouce
sur les dents.

D'instinct, il sait de suite si
une lime fera son ouvrage.
Il sent de suite, la qualité
de l'acier--sa balance,--et
le tranchant des dents bien
affilées.

Il ne commet pas d'erreurs
en achetant--et chaque fois,
son choix portera sur les
Limes Famous Five.

Laissez-vous c onv a in cr e
par son jugement et spéci-
fiez les Limes Famous Five
en donnant votre comman-
de à votre fournisseur.

Ce sont:

Kearney and Foot
Great Western

American

Vol. XXX-No 52 31 .
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POURQUOI
ne pus mettre la théorie en pratique, et réduire le coût élevé de la vie en vendant et en renseignant sur

les BRODERIES vos Commis et vos Cliente?

LES BRODERIES
sont les articles les plus économiques aujourd'hui sur le marché, n'ayant haussé que très légèrement
du fait que les commerces de gros et de détail en possédaient des stocks important&.

NOUS POUVONS REPONDRE A VOS BESOINS.

LIVRAISON IMMEDIATE ET
PRIX SPECIAUX

sur Modèle. de choix des marques principales de tapis de plancher, achetés avant les hausses récen-
tes, et comprenant-

Carrés Woodstock Axrninster; Bruxelles triple en cadrement; Wiltons laine et worsted; Tapisserie
avec couture ou sans couture; Nattes de toutes sortes; Chemins d'entrée on Axminster et Wil.
tons de toutes tailles, depuis 27 pouce. à 37 pouces de large et de 7'6" à 15 pieds de long.

ECRIVEZ POUR CATALOGUES ET PRIX. - GRACIEUSEMENT BOUMIS.

I i OFFRE SPECIALE (expirant au 1er mars)

700 CARRES DE TAPISSERIE
AVEC COUTURES

275 SANS COUTURES, AXMIN.
STER SEULEMENT

2500 NATTES AXMINSTER

21/2 x3
3 x 3
3 X 34
3 x 4

15 dessins.

$ 9.50
$1 1.30
$ 13.30
$16.25

3 x 4 . . . . . . . . . . 33 27 x 54 .. . . .. . . .. . . 3.W
36 x63.. . . . .. . . . . $4.60

18 dessins. 20 dessins.

Regue Récemment
2 WAGONS CONGOLEUMS

Spécialement marqués

ttes Carrés
Pieds

3 x 41/à..$. 9 4

3 x6ô .. 1.24
4% x 4 8/a. .$1.40
6 x 6 ..$2.48
8 x 9 .34.56

6 xg .. 14.90

9 x 9 .47235
9 x101/2. .$8.60
9 x 12 ..3920

COUVERTURES KUMFV EXPOSITION DE PRINTEMPS
DE TOUS LES DERNIERS

Notre stock de couvertures bien- TISSUS EN
ches est complet à présent et
vendu à de. prix au-dessous Ceons
des valeurs du marché. Sationse d'at

I Scrims,
Marqulsettes,

Voiles,
Noes à rideaux

INote Bungalow.
Rideaux en dentelle,

Couverte de table,
Rideaux en tapiseert

GýREENSHIELDS, LIMITED
17 Square Victoria,

"'Tout ce qui ae fait en fait de Nouveautés"'.

Montréal

Vol. XX -No 52
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LES DONNEES DE LA MODE POUR LE PRINTEMPS

'Qui prédominera au printemps 1918, des manteaux
ou des costumes? Voilà une question qui se pose à l'es-
prit de tous les commerçants de nouveautés et à la-
quelle, il est malaisé de répondre.

La saison de printemps est toujours considérée coin-
me une saison pour le costume et il ne fait aucun doute
que l'intérêt porté à ce genre de vêtements se continue-
ra. D'autre part, les manteaux aussi créent de l'inté-
rêt à un tel degré que presque tous les manufacturiers
s'attendent à de bonnes ventes dans les deux lignes.
"Il y a tant d'autos dans le pays, que les manteaux
sont devenus une nécessité". disait un (les manufac-
turiers les plus connus. De toutes façons, un costume,
une robe et un manteau seront considérés comme des
articles indispensables pour le trousseau de printemps,
par la plupart des femmes.

Les costumes offerts pour le printemps, sont déjà
sortis en grand nombre, et sont distinctement diffé-
rents de ceux d'il y a un an, en ce sens qu'ils sont du
type encore plus tailleur. On n'y'voit presque pas de
fantaisies et (le piqûres contrastantes. Les boutons
couverts ou les boutonnières s'harmonisant avec la
nuance du costume et les cols de soie constituent à peu
près les seules lignes de garnitures permises.

Les jaquettes des costumes sont unies au-dessus de la
taille, et ordinairement légèrement cintrées aux han-
ches; au-dessous de la taille, il y a des fronces, des poin-
tes, des panneaux coupés plus hauts ou plus bas que la
bordure de la jaquette, et parfois un ou deux plis inter-
vertis dans les panneaux. Les points sont d'une lon-
gueur gracieuse et apparaissent sur les côtés de devant'
ou sur les côtés, rarement sinon jamais dans le dos.
Un style favori. a le devant du manteau s'étendant en
longues pointes de côtés, mais à la couture du côté, une
courbe directe se relève dans le dos et fait des plis élé-
gants. Ce style n'est en aucune façon une "tournu-
re", mais, il est inspiré de la tournure. Les froncés
dans le dos sont très seyants dans un élégant costume
de printemps.

Lorsque des panneaux sont employés sur les côtés,
ils sont fréquemment coupés en travers, soit courts,
soit longs. Devant, ils sont en effets de pointe et sont
plus courts que le bord de la jaquette, donnant ainsi
l'idée d'un gilet. Un grand nombre de costumes de
printemps les plus originaux et les plus attrayants font
usage de-Vidée de gilets pour donner au devant, le ton
dettde fait, le gilet est bien 4net ea--

VELOURS ET PELUCHE

Ce manteau a le dos flottant, avec l'effet- de eQint
haute. La boutons sont en peluah;-.. .

Seétion Tissus et Nôuveautés
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ractéristique du printemps, car il est montré dans les
robes et les blouses aussi bien (lue dans les costumes.

La longueur des jaquettes variera de 22 à 28 pouces,
la faveur s'attachant plutôt à celles de 26 pouces.

Les cols sont différents de ceux qui ornaient les ja-
(luettes au printemps 1917. Les nouveaux sont du type
châle, légèrement roulés et fréquemment recouverts
d'un col séparé légèrement plus petit en soie *attrayan-
te, soit unie, soit de fantaisie. Dans quelques cas, le
col, soit simple, soit double, est coupé plutôt large, et
ensuite drapé dans le dos en un effet plus étroit. Ces
cols châles sont longs et s'amincissent devant, finissant
en effet de surplis.

Untrès joli costume vert foncé, avait un col de broad.
eloth blanc avec un autre dessus en soie carreautée de
fantais.e dans les tonalités grises et vertes. On voit
aussi des manchettes qui s'harmonisent à ces cols élé-
gants.

Les poches se rencontreront sur beaucoup de nou-
veaux costumes, mais comme les cols, elles seront d'un
style beaucoup plus "tailleur" que celles du prin-
temps dernier. Il n'y a plus <le ces poches-sac déme-
surées. Les plus nouvelles sont plus petites, plates et
ordinairement dans la jaquette. Les costumes qui mon-
trent une tendance militaire auront des pattes sur les
poches, mais les styles plus habillés montreront la cour-
be de la fente nettement liée, piquée ou tressée avec des
coins en flèches. Comme les jupes (le costumes de cet au-
tomne, les styles du printemps continueront à être unis
et du type tailleur. Il y a peut-être moins de plis que
pendant les deux dernières saisons, mais dans les cas
où ils sont employés ils sont pressés l'un contre l'autre,
pour donner à la jupe l'effet très étroit.

La largeur des jupes variera de 1% à 2 verges, quoi-
que beaucoup seront faites pour le commerce plus con-
servatif en largeurs de 21/4 verges. Néanmoins, 2 ver-
ges seront les largeurs moyennes. Les lignes seront en-
core très droites. Il n'y a pas d'ind.cation de lon-
gueurs pour les jupes de costume qui arriveront au
haut de la tige de la chaussure ou un pouce au-dessous.

Tous les manufacturiers considèrent les nuances mas-
tic, les diversités de gris et de fauve comme des cou-
leurs de printemps. Au demeurant, le bleu-marine se-
ra porté comme d'ordinaire. Les bleus Peacock et les
bleus Pékin peuvent presque être classés avec les gris
et les fauves pour la popularité.

En ce qui concerne les tissus, une maison préconise
fortement la tricotine, une autre la gabardine et une
troisième le velours léger.

Les popelines, les serges et les broadeloths seront
aussi employés dans la mesure où ilspourront être ob-
tenus. Les soies seront très appréciées. Les taffetas,
les failles, les satins et les soies de fantaisie sont des
articles qui seront demandés. On s'attend à une bon-
ne demande pour les soies de couleurs unies dans les
tons déjà mentionnés et il ne fait pas de doute que les
belles qualités de soies de fantaisie trouveront leur pla-
ce attrayante dans les cols nouveaux, les gilets et au-
tres accessoires de la toilette féminine.

D'arès les manufacturiers intéressés dans la ligne,
il est à peu près certain que la recommandation adop-
tée, limitant à 4½ verges les tissus de laine employés
däinms chaque costume, n'affectera pas le commerce des
mo es, attendu que les modèles adoptés par le com-
m ee canadien ne nécessitent même pas cette quanti-
té. * - - .y - h,,, -f . -

QUELQUES IDRES DE MODE AMERTQAINE

Les nouvelles de New-York en ce qui concerne les
modes du printemps, continuent à être très incertaines.
Certaines maisons sont "sûres" de telles caractéristi-
ques alors qîue d'autres s'attendent à voir triompher
des lignes totalement différentes.

La jaquette courte pour costumes <le printemps sera
certainement ent faveur si le prestige <les manufactu-
riers petit réellement avoir du poids.

"Nous sommes à préparer une ligne de costumes de
soie et le coton pour Palm Beach, et confectonnés sur
le principe de la jaquette courte à larges plis creux,
que nous croyons devoir être en vogue au printemps,"
nous disait un manufacturier bien connu.

Les premiers dessins pro.duits comprennent les effets
de jaquettes "slipover" et à ouvertures régul.ères. Un
modèle du dernier type est semi-militaire d'aspect par
une manipulation adroite des parties de devant et d'ar-
rière aux épaules, et des épaulettes y sont introduites
et tombent en ligne avec les emmanchures.

Les ceintures, lorsqu'elles figurent sur les jaquettes
n'y sont pas placées pour s'adapter étroitement à la
taille, ma's simplement comme un ajouté, comme orne-
ment genre tailleur.

Les larges cols mous seront encore favoris, quelques-
uns même seront drapés.

Beaucoup de jaquettes auront des gilets qui affecte-
ront plutôt l'aspect d'un plastron.

On pense généralement que les couleurs "tan'" vien-
Iront en tête, soit en uni, soit en combinaison lorsque

les tissus de nouveauté sont employés.
Les tricots "tan" garnis de satin blanc sont bien en

vue et occuperont probablement une forte position au
printemps.

Les effets de tunique et de tabliers se rencontreront
dans les jupes de costumes. Cependant, en général, la
ligne étroite sera maintenue.

Pour l'automobile, un manteau de chipmunk russe
a le fond jaune avec de petites lignes irrégulières et un
col châle de skunk. La doublure du manteau est en
satin blanc avec de grands motifs verts et jaunes. Les
manteaux Nutria sont très plaisants. De l'hermine
blanche et du renard noir forment une grande cape
carrée dans le dos; une peau de renard fait le tour du
cou; le manchon est un carré d'hermine avec une peau
de renard noir dessus; doublure en satin blanc. Le vi-
son est abandonné cette saison; il est trop cher en belle
qualité et paraît trop bon marché si fait de peaux plus
jletites. Le Kolinsky se vend bien. Les larges échar-
pes sont portées glissant sur l'épaule gauche. Les étoles
sont fréquemment finies avec de la frange sur les
bouts.

Le ruban picot est mentionné comme devant être bon
pour les chapeaux de printemps.

Pour les blouses, la maison Macy montre trois nou-
veaux modèles inspirés de Paris en worsted garni,
$8.94. Les combinaisons de couleurs dans les blou a
sont: chair et gris, blanc et gris, lavende et violet, is
et brun, gris et bleu marine, blanc et vieux bleu, a-
vende et gris.

Un col roulant en large dentelle de f*let véritable,
est la caractéristique d'une blouse en batiste.

Un autre modèle, d'inspiration française, a un col
arrondi et un revers plat croisant devant en mode sur-
pli. ' ~ -- '
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Les Départements

F. I. L. M.
souhaitent

Une Heureuse Année
a

Tout Magasin du Canada

Vendant des Fournitures

pour Hommes

4 Départements Spéciaux pour Hommes

F. Département des Articles en Tricot pour Hommes.
Sous-Vêtements pour Hommes et Garçons.
Tricots pour Hommes et Garçons, etc., etc., etc.

Fournitures de Fantaisie pour Hommes et Garçons.
Cravates, Gants, Chaussettes, Bretelles, etc., etc., etc.

L. Chemises de Luxe et Négligées pour Hommes.

M. Salopettes pour Hommes et Chemises de Travail, Etc., Etc.
Les chemises de travail "RACINE", les chemises fines "HERO" et
les chemises de luxe "STRAND", vous attireront une clientèle per-
manante.

ALPHONSE RACINE, Limitée
Fabricants et Négociants en Nouveautés

60-80 Rue Saint-Paul Ouest, - - Montréal
MANU FACTUR ES-rue Beaubien, Montréal SALLES D'ECHANTILLONS-Ottawa, Québec

St-Hyacinthe (P.Q.) Sherbrooke,
St-Denis (P.Q.) Trois-Rivières,

et Sydney(N.E.).
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LA MODEMASCULINE
COSTUME SAC FORME MILITAIRE A TROIS

BOUTONS
______w

Vestoni l'ia< .'>a mil itaire à trois boutons.
Etoffe:vîvste

11>ngepo ur iiii lioaiie dle moyenne grandeur, 30yz
pouceti.

Epaules: largeur et fini naturels.
Gorge: profondeur naturelle.
ltevers: mie4ure 25, pouices du faux-pli à l'échancrure;

l¾1 po>lce i l'échancrure.
C ol : miesutres P'< pouce à I 'ehiatîrtire et 1/m pouce

derrière,.
D)evants: fvrincluirr à t rois boutons et effet mou ; eou-

pe légèrement évasée.
D)os: ajusté; deux courtes ouvertures (le chaque côté.
P'oches: rapportées; deux petites pattes; fermées avec

bouton et boutonnière.
Bords : simple piqûre.
Coutiirrs: unieCs.

Mnneu'spetits revers.

MESURES

I esmrs sont comme suit:
) Profondeur <le I 'em "manchuire. .91/j

Longueur le la taille--------..16

Ceinture .................... 1 2Y
Dessus d'épaule ............... 17%q
Blade avec 13/4 p>ouce le plus pour

la façon................. 13
Poitrine .................... 3
Tailit.. . .............. 3

pouices
pouces
pouces
polices

police%

pouices
pouces
poupes

Abaissez une pcrpen(li cul aire (le A.
De A à B. il y a la profondeur dle l'emmanchure plus

1/s pouce<; ec'est la longueur (le la tEtille ; (le C à D. il v a
6 pouices; le A àl E. il ya la pleine longueur; F est le
mi-chemin entre A et B; 0 est le mi-chemin entre A et
F; tirez une perpendiculaire <le (1, B. C. D et E.

lDe C' à 2, il y a 1/' pouice, <le E à 22, il y n la mêm-ie
vhose ; tirez une ligne dle A à 2 et de 2 à 22.

De 1 à Il. il y a 1/2 poitrine; de H à 1, il y a 1/4 pou-
ce; de 1 à J1, il y a 34i pouce; le point K est le mi-chemin

entre 1 et H; <le K à L. il y a 33/4 pouces.
Abaissez une> perpendiculaire -de L pour dléfinir Q;

ap>pliquez la mesure plate de 1 à L, dans ce cas 13 poul-
(es, et élevez une perpendiculaire.

Le point M est le mi-chemin entre 1 et L; de M à
N. il y a 114 pouce, élevez une perpendiculaire de N.

De A à 8, il y a 61/ pouces; de 8 à 9, il y a 11/2 pou-
ces; tirez une ligne de A à9; de k à10, il y a ,de
poitrine plus 7/8 pouces; élevez une perpendiculaire de

St. Georae'irtp

UNSHIRINKABLE
utiDERWEA M'ff M!JV

Le Sous-Vêtement qui répond à toutes les exigences du client le plus dif-
ficile. La surface intérieure du tissu est. "duvetée" par notre procédé
spécial, de sorte que chaque vêtement. a la douceur de la soie - et la
chaleur et la durée de la laine pure. L'étiquette "St-George" est re-
cherchée par les hommes qui désirent un sous-vêtement d'un confort
suprême.

The SCHOFIELD WO 'OLEN COMPANY, Limited
OSHAWA (ONTARIO)
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A NOS CLIENTS
Nous sommes heureux de porter à vo-

tre connaissance, que nous avons pris des
mesures pour augmenter d'une manière
considérable, la capacité de production
de nos manufactures de bas, de chemi-
ses et d'overalls.

Cette nouvelle vous intéressera étant
donné que cette augmentation de pro-
duction, nous permettra de vous offrir
ces marchandises aux prix des manufac-
turiers, ce que ne peut pas faire le com-
merce de gros ordinaire.

Voyez nos voyageurs ou écrivez-nous.

Il nous fait plaisir également de vous
adresser nos meilleurs voeux de santé et
de prospérité pour 1918.

Vos tout dévoués,

P. P. MARTIN & CIE, Limitée
Fabricants et Marchands de Nouveautés

MAISON FONDEE EN'1843

50 Rue Saint-Paul Ouest, - - MONTREAL
Télép. Main 1730

salles d'échantillons

QUEBEC, 7 Rue Charest TROIS-RIVIERES, 82 Rue Royale
SHERBROOKE, Hotel Grand Central OTTAWA, 166 Rue Sparke

Section Tissus et Nouveautés
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10 pour dlefiiîîs- 1l, tirez une. ligne (le 10 à 6.

Elevei li vottre (ile I 'épauile dle 6 àl 0, enivroni

î><><We et Itirinez Ile dits commeiiint- A àl Il et (le Ilil 0,O
ie f;il à , il y at fi lie1 poitriune. lie 2 il 5, il y a 4 poil-
«t-m, tic 22 àî 7, Il y a 5 pouves.

Vorî,li part it flo (los

I't î2.s. il il 2 ilh. 2 vi 'le 2?i à :11, il
- Il- o IliI niet Il. ie lit tille .le poinit 18 est le

'w iii ieiliii iitro -5 et :11; ilosîsset tipt- niîîln
il@ IS puir iiiarurîvar .12.

I iî l' * .132. il Y il !) pouîîneý .il- 312 à 2<>. il y il II1.. poul
tilret mi. l igne file 12iaur 201 vtideeîdut. oie K il

27 il .i i 1 potivee ilbaisse ulie 111 erpeîd leulit ire lit
obs î long, 21) :1. t i l i t lai tio à '29, Ile 1m114111

liiiit~i -111- li ît au est : 11 ii 1 . aîit point :1
lauîssez Ile îiiloi qoîl«lps reeoî .î d evanit. :i's, >ouie.
ils. .silaiqui. toibtq e lilinOft 3.

1 ). li :1 If, il Y il :,. pi eott de l t- à S,, il N . tIlll
%lit I IvIIfbîIoo lîoonîî, pol>~ive, Ile Imooît T1 est le mi1-eIhemitil
voiit s? S*1 Ile lomllît I' est h. titi iliiiiii o'îatre Iý et I

i., v i un.!i lt TI poar i".
i le I. ý à V il i li ,a.' iîe It- lit pfoîî'

115~~~~ ~~ di.%alsioo irztle in V il 0 ode Vo aI

/. il a i >iit-t divl, m >lis' fil dle Il à (>; fifoî l, ,îo ' -

4I V il \V. Il Y il I -6 (i poitrine plus 1/ pi ure t irez

tite lige (le W à J i de W à X, il y a 16 de, poitrine,'lit- V ià Y, Il y a 1,8 de poitrine; tirez une ligne de Y à
X et formez la gorge.

D)e Y à 12, il y a 1 poue; de S à 13, il y a la mêème
cimse, de. Q à 15, il y a % pouce ; placez l'angle droit
aulx pointis 15-13 et abhaissez une perpendiculaire; ceci
I o oei e le p>oint lbi.

D)e 16 à 17, il v a (lde poitrine, de 18 à 21, il y a lit
mirill ilistanice q(le dS -) 7 ; formez les longueur <des

v t titi dlevanît et formtez le bas.

LES CHAPEAUX DE FEUTRE EN~ HAUSSE

[I la récenlte mesure prohibant l 'exportation (le tout
pl il î ' ii aux' (le Graînde-Bretagne a un effet direct
%lur l'idlustrie viiiiiiîdrenne dut chapeau, car elle coupe
ini grai- pleiartime lie l' appilrovisionnfemenit de poil de

lainî oitployï. danîs lit iîaîîîfaeture du chapeau de feu-
t ru' liés reetoi(le ees nouvelles, tes manufacturiers
iilii liv lotit autgmnentéô letirg prix (le $1.00 la douzai-
lit,.î l )iostt t oiitte. les l ignes. Le marché est nette-

iuîu-u i fr'lie. vt dIl nouvelles hausses ne sont pas impro-
leitiiIli, I .0 livrauisons (de pirinitemps seront en retardl

i'un îiisv pou~r les ligues anmglaises. mais les comman-
Olaii i 100ht r.epe'ndant il t emps pour répoudze aux

itoiloi vuihi mfere. Le e(infotier sera plus porté qlue
le 'ailiaiui u est deveinu trop commun. Il v a eui unf

biil miouvi~emenot eil fvetir des casquettes.
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Bas pour Garçons
Rock Rib et

Hercules
Vous pouvez résoudre pour vos clients un des
problèmes de l'habillement des garçons en ayant
en stock nos bas '-Rock Rib" et "Hercules". Ces
bas supporteront la rude usure que leur feront su-
bir les garçons et fourniront un service des plus
satisfaisants. Ils apporteront à votre magasin des
commahdes qui se renouvelleront sans cesse. Ecri-
vez à votre fournisseur pour avoir tous renseigne-
ments sur ces bas, ainsi que sur les autres lignes de
"Bas Sunshine".

Les BAS ROCK BIB et HER-
CULES ont le talon et le bout
en triple épaisseur. Le Rock
Rib est un bas à côtes une-
dans-une, et l'Hercules, un bas
à côtes d e u x-d a n s-une. En
bottes d'une douzaine. Poin-
tures 5 à 10.

Prenez ces deux lignes en stock, sans tarder. Elles
vous feront faire de bonnes affaires.

COMMANDEZ-EN A VOTRE FOURNISSEUR

Qg (ipman-4joffou Jifing.
----- --------. miled

Les plus grands manufacturiers de bas du Canada
HAMILTON (ONTARIG)

Manufactures à Hamilton et Welland (Ontario)
Seuls agents pour la vente Succursales.

E. H. WALSH & CO., Ltd., Toronto MONTREAL ET WINNIPEG

CHAQUE PAIRE DE BAS EST PROTEGEE PAR CETTE MARQUE
DE COMMERCE

. A%\\\l //",
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RAPPORT DU MARCHE DES NOUVEAUTES

LE COTON

Un nouveau record(l de prix a été atteint par le coton
lorsqu'il fut payé au commencement le décembre à
$31.25 pour coton sur place, sur le marché de New-
York. Depuis 1869, lors <le la guerre civile, jamais ce
chiffre n'avait été atteint. Tout semble indiquer qu'il
y aura des prix encore plus élevés. Les producteurs
tiennent bon à 30e pour le coton, ce qui indiquerait un
prix d'au moins 33e sur la base de New-York. Cette
auîgnentation (les prix du coton aura fatalement son in-
fluence sur le commerce de nouveautés. On dit que les
manufactures textiles canadiennes sont bien approvi-
sionnées en coton brut et c'est ce fait--dit-on, qui a
maintenu les prix sur les articles manufacturés à un ni-
veau qui ne correspond pas aux chiffres des produits
bruts. Il est probable qu'avant longtemps des listes
de prix revisés seront émises par les principales manu-
factures de coton.

LA LAINE

Il n'y a que peu de chose à relater sur la laine. D'im-
portants envois de Nouvelle-Zélande ont été reçus au
Canada et ont été absorbés par le commerce. De la
laine d'Australie nous est également arrivée par Van-
couver. Une chose semble certaine, c'est que les prix
fixés par le gouvernement impérial pour les approvi-

sionnements des antipodes pour la prochaine saison se-
ront de 20 pour 100 plus élevés que ceux prévalant ac-
tuellement. En fait, l'augmentation peut être consi-
dérablement plus grande. Ceci provient du fait que
les Australiens savent qu'ils pourraient obtenir presque
n'importe quel prix de leurs laines s'ils vendaient sur
un marché ouvert.

La perspective pour les approvisionnements de l'an-
née prochaine ne semblent pas devoir être très encou-
rageantes. Les marchands s'attendent à une rareté
sérieuse. Pour le présent, les manufactures semblent
bien approvisionnées, encore qu'on prétende qu'il en
est qui marchent bien au-dessous de leur capacité.

Les prix de la laine domestique demeurent les mê-
mes sans offres.

LES CUIRS

Pendant le mois, les cuirs ont été nettement en haus-
se, et non seulement ont rattrapé le terrain perdu il y
a une couple de mois, mais ont même atteint un nou-
veau record, les prix actuels étant de le à 3e la livre
plus élevés que les précédents niveaux les plus élevés.

Il y a quantité d'approvisionnement et les tanneries
ont tout le cuir voulu pour répondre à toutes les com-
mandes. mais les gros achats des gouvernements alliés
et du gouvernement des Etats-Unis maintiennent le
marché de Boston très ferme et cette fermeté s'étend
au Canada.

Nouvelle et
forme Falcon

ajustée

SEMBLABLES AU

FAUX-COLS
ARROW ,

Sinon que le FALCON a les pointes carrées et que le
CLARIDGE a "les coins arrondis".-Tous deux très
élégants, très bons de qualité et confortables à porter.

$1.35 la douzaine
Cluett, Peabody 4 Co., Inc., Fabricants, Montréal

Section Tissus et Nouveautés

LE SOUS-VETEMENT
V IMPERIAL

Vous attire sûrement des client.

C'est la sorte de sous-
vêtement que les gens
difficiles vous deman-
deront, lorsque vous
leur aurez montré ses
points de supériorité.
T o u t ,sous-vétement,
Imperal a 6 caracté-
ristiques qui le font
vendre.
Notez-es. Indiquez-les
à vos clients et vous
verrez les affaires qui
en résulteront.
1. Les épaules à coutu-

re rabattue.
2. La collerette confor-

table s'ajustant étrol-
tement.

3. Lp pont ajusté.
4. La fourche ajustée.
5. Les manchettes et

chevilles améliorées,
en tricot.

En combinaisons ou en deux morceaux
Prenez en stock "Imperial" à présent.

KINGSTON HOSIERY COMPANY
KINGSTON (ONTARIO)

Vol. XXX-No 5Ë
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Les manufacturiers canadiens de chaussures mani-
festent un meilleur intérêt dans le cuir mais il ne fait
pas de doute que leurs affaires sont encore bien au-
dessous de la normale et qu'en fait, pou font marcher
leurs usines à pleine capacité.

LES SOIES PLUS FAIBLES

Les soies manufacturées ont montré une inclination
à un peu de faiblesse pendant le mois, quoique le déclin
ait été très léger et très irrégulier. De fait, quelques
qualités bon marché ont haussé d'1 ent ou deux. La
baisse moyenne aura été peut-être d'environ 2½ pour
cent.

Les marchands de gros ne s'attendent pas à de nou-
velles baisses, encore qu'ils admettent que ee commer-
ce est loin d'être ce qu'il devrait être tant au Canada
qu'aux Etats-Unis. La principale raison de la baisse
est probablement le calme marqué chez nos voisins
américains pour cette ligne. Il n'est pas douteux que
les prix extrêmement élevés des tissus (le laine et (le
coton ont été pour les soies un préservatif contre une
baisse excessive.

Cette faiblesse d'ailleurs ne s'applique qu'aux soies
manufacturées américaines. Les soies suisses et fran-
çaises continuent à être en hausse et sont difficiles à se
procurer. Ces lignes comprennent les serges pour
doublure et les satins et ici les hausses en ont été par-
ticulièrement marquées.

Les difficultés d'obtenir de la matière première a
rendu inactifs beaucoup de métiers dans ces deux pays.

Le foulard eat tenu en haute estime par le marché de
New-York, mais les acheteurs sont enclins à combattre
cette faveur, sachant que cet article n'a jamais été une
soie populaire parmi le publie canadien. Les Crêpes
de Chine, les Georgette, les taffetas et les popelines
sont considérées comme (le meilleures propositions au
Canada. Il est probable que les nuances plus sombres
seront lgèrement plus fortes et les marchands cana-
dIin, sont enclins à combattre les modèles trop'elairs.

LA TOILE
I.a situn ton dans la toile demeure la même. On ne

peut fournir- d'information quant aux livraisons, car
tout dépend les quantités laissées à la disposition du

nnunerec par le gouvernement anglais. Le coton,
a illrurs. tend <le plus en plus à se substituer à la toi-

le

LES SOUS VETEMENTS

l es dtaillants et marchands <le gros attendent la
publentt'ion des prix d'automne pour les sous-vêtements
poiur 191 Il est à prévoir qu'il y aura (le grosses
aiugmentat ions. L'augmentation moyenne sera d'en-
viron 30 pour 100. Presque toutes les manufactures
<int termine leurs commandes (le printemps et il sem-
be1le prohable que les commandes placées de bonne heu-
re seront bien et promptement remplies. Quelques
manufactures ont annulé leurs listes du printemps et
ont adopté de nouveaux prix montrant des augmenta-
tions d'environ 10 pour 100, chez certaines cependant,

$ectiopI Tismu et Nouveautée

71

Contentez votre Clientèle-
en lui fournissant

Nos vêtements élégants, bien finis et de durée
NOUS MANUFACTURONS

DANS LA PROVINCE DE QUEBEC

Une ligne très bien assortie de vêtements
POUR

Hommes - Garçons - Enfants
0=0

Nos Prix sont très Avantageux
Nos Articles Donnent Satisfaction

ECRIVEZ-NOUS, NOUS VOUS ENVERRONS NOTRE VOYAGEUR

La Manufacture de Hardes de Victoriaville
Manufacture de Vitements pour Hommes, Garçons et Enfants, Pantalons, Etc.

VICTORIAVILLE (P.Q.)Notre costume régulier forme sac à
trois boutons

voi. XXX-No 52
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les prix des lignes de printemps sont encore sans chan-
gements. Comme presque toutes les manufactures de
sous-vêtements ont accepté des commandes du gouver-
nement des Etats-Unis, elles sont peu disposées à ac-
cepter des commandes d'assortiment et une rareté se
fera mentir parmi les détaillants dans certaines lignes,
car la plupart des magasins n'ont pas acheté leurs
quantités habituelles. Une fois les stQ&ks épuisés, il y
aura beaucoup (le difficulté à les regarnir.

LES TAPIS ANGLAIS-

Tous les marchands de gros font rapport qu'ils ont
été agréablement surpris des livraisons qui ont été fai-
tes par les manufactures anglaises de carpettes et de
linoleums. Il faut savoir gré à ces usines des efforts
faits pour•répondre aux besoins du commerce d'expor-
tation.

Un certain nombre de nouveaux dessins ont été pro-
duits, et si l'on considère ce que sont les conditions de
la main-d'oeuvre, du transport et de la matière pre-
mière, on peut juger que ce qui a été accompli est véri-
tablement merveilleux. D'ailleurs, il faut admettre
lue le Canada obtient plus que sa part de ce qui est

produit, et la chose est due au désir de maintenir le
taux du change avec notre pays, car beaucoup plus de
marchandises sont achetées ici que dans les autres co-
lonies, à cause de notre proximité.

Les mêmes conditions s'appliquent aux linoleums an-
glais et écossais qui arrivent ici en bonnes quantités.

LA CHAUSSURE

Le commerce de la chaussure est encore au-dessous
de la normale. En outre, un marchand de gros disait
que le nombre des envois d'automne qui ont été re-
tournés était sans précédent. Différentes excuses ont
été prétextées par les détaillants pour motiver ces agis-
sements, mais il est plus que probable que, dans la plu-
part des cas, c'est parce qu'ils se sentaient surchargés
et craignaient que les prix ne dégringolent.

Des échantillons sont préparés pour partir après le
commerce d'automne de 1918. Il n'y a eu ni hausse ni
concession dans les prix de la chaussure et avec le cal-
me qui a régné dans cette branche de commerce, il est
vraiment surprenant de voir le maintien des cotations.

Le cuir qui était dans une position très faible. il y a
quelques deux mois, s'est affermi à présent, et les ma-
nufacturiers de chaussures en déduisent que les chaus-
sures ne seront pas meilleur marché. Les caoutchoucs
ont subi en novembre leur hausse coutumière de 10 pour
cent. Il est à noter que les livraisons ont été bonnes
cet automne, les conditions étant meilleures que celles
d'il y a un an.

LES NETS A CHEVEUX. LES AIGUILLES. LES
EPINGLES. ETC.

Parmi les articles de bimbeloterie. qui tous sont à la
hausse, le net pour cheveux est celui qui marque la plus
grosse avance. qui se chiffre par 50 pour cent. La plu-
part des marchands tournent cette difficulté en ache-
tant un net de qualité moins bonne pour le vendre à
l'aneien prix. car ils savent que les prix de détail éta-

Section Tisus

blis ne se changent que très difficilement. En consé-
quence, onpeut encore voir des nets à cheveux qui peu-
vent s'acheter à 5c, mais ils sont à mailles très gros-
sières. Les aiguilles se vendent de la même manière.
Un des manufacturiers anglais d'aiguilles a retranché
quatre des cinq marques qu'il manufacturait précédem-
ment, et occupe les quelques machines qui n'ont pas
été aipropriées aux besoins du gouvernement, à ma-
nufacturer une seule ligne courante.

Ces aiguilles sont à présent, en paquets de 20, au lieu
de l'ancienne quantité de 25 et de cette manière il est
encore possible <le les exporter et de les vendre ici à
5c. L'approvisionnemnent, cependant, en est limité et
la demande dépasse l'offre.

Il n'y a presque plus d'aiguilles à tricoter en acier
entrant au pays, et les stocks qui étaient entre les
mains (les marchands de gros sont à peu près épuisés.
Quant aux épingles, elles sont faites par une manufac-
ture de Montréal, qui est surchargée de commandes et
qui a les commandes en retard d'un an.

Quelques épingles anglaises arrivent au pays mais à
des prix très élevés. Un récent envoi d'épingles en
laiton se composait de paquets (le 150 épingles pour
détailler à 10 cents, alors que l'ancien paquet conte-
nait 300 épingles et se vendait à 5c.

Les articles en celluloïd, tels que épingles à cheveux,
peignes, barrettes, sont devenus des articles de luxe. Le
celluloïd en feuilles est fait maintenant aux Etats-Unis.
mais comme presque tous les ingrédients qui entrent
dans les articles de ce genre sont aussi employés pour
faire de la poudre à cartouches, le gouvernement des
Etats-Unis a récemment assumé le contrôle de ce pro-
duit et les industriels engagés dans la manufacture des
articles en celluloïd ne peuvent presque plus obtenir
leur matériel brut.

Les boutons en toile sont une autre ligne qui a aug-
menté dans des proportions considérables. Un numéro
qui s'achetait l'an dernier à 4s. 3d., est coté à présent
à 8s. 11d. la grosse, soit une augmentation de 100 pour
cent dans l'année.

LES SALOPETTES

Les salopettes constituent une ligne très importante
du département pour hommes, particulièrement dans
les centres fermiers ou manufacturiers. Il est donc
intéressant de noter quelles sont les probabilités de
prix pour l'avenir.

La plupart des lignes régulières sónt encore cotées à
$22.50 la douzaine encore que deux manufacturiers
aient publié des listes de prix en hausse, cotant $23.00
pour maintenant avec une nouvelle avance à $24.00
pour prendre effet en février. On dit qu'avant long-
temps, ces lignes seront cotées de $25.00 à $26.00.

Devant de tels chiffres, il semble incompréhensible
que la plupart des marchands, détaillent encore des li-
gnes similaires de $1.75 à $2.00. Même si ces articles
furent achetés à des prix permettant de les vendre aus-
si bon marché sans y perdre; il faut considérer ce qu'il
en coûtera pour remplacer le stock ainsi vendu. Ven-
dre un article $1.00, lorsque cela prend $2.00 de votre
capital pour le remplacer est certainement un acte in-
conséquent. Les stocks, achetés aux prix actuels, de-
vront être détaillés à environ $2.50. Ne vaudrait-il
donc pas mieux augmenter graduellement le prix pour

et Nouveautés
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habituer les clients, plutôt que de faire, le moment ve-
nu, d'un seul coup une hausse de 50e ou de 75c.

Il ne fait absolument aucun doute que ces prix éle-
vés se maintiendront.

Les hausses des deux derniers mois sur la toile pour
ces articles se sont élevées à environ 4½c la verge, ce
qui représente une augmentation <le près <le $3.00 sur
les prix de la douzaine (le salopettes. Cette constata-
tion suffit à définir la situation, et il faut que les inar-
vhiands saclhent fixer leurs prix <le détail en conséquen-
ee.

LES CHAPEAUX

Le nouveau petit chapeau est à bords étroits. devanti.
avec l'effet <le petit sac sur le devant, bas et rond de
calotte et bord large derrière.

On continue à porter les chapeaux bien enfoncés, et
la garniture n'existe pour'ainsi dire par. Tout le chie
du chapeau est dans la forme, la qualité dui tissu et li
couleur. Les calottes extrêmement hautes et pointues
sont déjà devenues communes; nous allons adopter un
genre plus modéré. Les larges bords roulés ou entou-
rés d'une bande <le velours ou de fourrure sont très à
la mode, la calotte reste extrêmement souple, drapée
ou cabossée. La recherche se porte vers les effets
lourds et épais. et souvent le drapé ast si lâchement
enroulé que le bord et la calotte ne forment qu'one
seule ligne en pente douce, rappelant certaines toitu-
res d'anciens manoirs.

Les peluches. les pannes, les tissus imitant la four-
rure seront très portés et la demi-saison permet de
calottes et les bandeaux le plumes. Les brides sous
le menton, si seyantes à la plupart des femmes, sont
toujours très prisées quand le chapeau les supporte.
On les place sur nombre de jolis modèles; généralement
en velours noir, elles enveloppent le cou, se croisent
par derrière, reviennent sur les épaules. On nous ra-
mène les voilettes flottantes. qui ajoutent un charme
et une grâce indéfinissables à certaines physionomies.

Les teintes les plns recherchées sont les gris, depuis
le gris argenté, qui s'harmonise si bien avec le chinchil-
la, jusqu'au gris ardoise aux reflets sombres, toute la
gamme y passe. Les beiges et les tête-de-nègre leur
font concurrence, et aussi le noir et blanc, dont on ne
se lassera jamais.

Les épingles à chapeaux continuent à être volumi-
neuses -et à jouer vraiment un rôle comme garniture,
plutôt que comme utilité; car le chapeau enfoneé tient
tout seul sur la tête et il faudrait un fameux coup de
vent pour le déloger. Avec les calottes simples, l'é-
pingle joue un rôle important la cabossant à volonté,
lui donnant un pli plus seyant ou un mouvement moins
raide. On en voit faites de boutons anciens ou faites
de soie travaillée au crochet si habilement qu'on croi-
rait regarder une fleur de teintes vives.

LES VELOURS EN GRANDE FAVEUR

Les opinions diffèrent-aux Etats-Unis quant au tissu
auquel sera donné la première place parmi les lanceurs
de styles. Certains observateurs placent les satins d'a-
bord. avec les velours et crêpes ensuite, les fantaisies
et taffetas en troisième lieu. D'après les achats on peut
préjuger que les satins et les crêpes occuperont une
position excessivement forte. "Les velours sont pris

d'une façon exceptionnelle, les taffetas se vendront
jusqu'à ce que le froid véritable arrive et seront bons
encore au printemps. Les foulards, les soies de fantai-
sie imprimées,' les crêpes et les satins lavables occupe.
ront aussi une jolie position au printemps, mais pour
l'instant, les soies de fantaisie, surtout les -inodèles di
rayures fantaisie et de carreautés se vendent extrême
ment bien pour les jupes séparées." Telle est l'opinion
d'un gros acheteur de soie.

L.ES ETATS-UNIS SAISISSENT LES MAGASINS
ALLEMANDS DE COTON

Les Etats-Unis se proposent de faire usage de grosse
quantités d'approvisionnements possédés par l'Alle
magne et emmagasinés dans l'Amérique et ce, dans le'
but d'aider leurs troupes et alliés dans la guerre. ILa
valeur de la propriété, pense-t-on, s'élève à des contai
nes <le millions <le dollars et comprend d'immenses mn
gasins (le coton. de cuir, etc., achetés par les agent-,
allemands avant que les Etats-Unis entrent dans la
guerre et depuis tenus en leur nom par <les commission
naires américains. On dit que rien qu'en coton, l'Alle
magne a plus d'un million de balles aux Etats-Unis, ee
qui. aux prix courants, représente une valeur de $143.
250,000.

-- En vertu d'une nouvelle loi des manufactures, mi
se en vigueur au .lapon, le maximum dîu travail quo
tidien des journaliers est de douze heures. On espère
que la nouvelle loi améliorera grandement les condi
tions sous lesquelles travaillent 2,000,000 de jeunes fil
les dans les manufactures de matières filamenteuses.

OUATE
EN PAQUETS

Garantie exempte de fils et au-

tres matières étrangères inertes.

OUATE DE COTON:

"NORTH STAR"
"CRESCENT"

"PEARL"
lia qualité. pour cette saison, est

encore meilleure que jamais. C'est
la meilleure pour le prix. Fabri-
quée avec du bon coton pur-pas
de déchets. Demandez la Ouate en

paquets "North Star", "Ores.
cent", et "Pearl."

Section Tissus et Nouveautés
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GUIDE DE L'ACHETEUR
ET

LISTE PARTIELLE DES PRODUITS DE NOS ANNONCEURS
Pourquoi ne pas se tenir au courant des prix et f au'ie un pipfit raisonnable? Nous donnons ici une liste

de différents produits du Canada et d'ailleurs. Consultez ce doýt avant d'acheter et écrivez à ces nmai.
sons afin de connaître leurs prix.

Acier en barre
Nova Scotta Steel Ca.
Steel Ca. or Can-
B. & S. H. ThamPson.

Aff iche-réoclame
Canudiean poster Ca.

Allumettes
The E. B, Eddy & Co.. Ltd.

Architecte
L.. p- Montbriafld.

Armes à feu
Reminton Arma Ca
D)upant de Nemaurs.

Assurances-feu
Assurance Mont-Roy&I.
British Colonial Piro Ina. Co
CIe d'Asa. Mut. du Commerce.
Ealnhart & Evans.
LiverPoOl-Manitoab~.
Western Ans. Ca.

Assurance-vie
canada Litse Ais. Ca
La prevoyance.
Sun Lite A"a. Ca.

Auditeur
Benoît et DeGrosbOis-

Banques
Banque d'Blochelaga.
Banque Nationale.
Banque Maison.
Banque provinciale.

Banquier
<Jarand. Terreux & Ca

Bas
Chipman Hoiton Knitting Ca.

Beurre de Pea.nut
Wm. Clark, Ltd.

Bière et Porter
Maisons Brew6rleb.
National Brewertes-

Biscuits
xcCormick Biscuits.
Moeîtrefil Bls"uitA Ca.

Boite on ferblâne lithoaira-
chiées

J. N. Warmintofl & Ca.
Borax..td

B. & S. Thampsan & Ca.oLd
Bouchon$

S. HL Ewing &.Sans.
BourrureS et colliersn pour

American li'ad & Textile CO
Broche d'embouteillage

S. HL Ewing & Sons.
Cacao

Walter Baker Co.
Borden Mllk Ca.
Cawan & Ca.

Cafés
Kearney Bras., Ltd.

Café condensé
Barden Milk Ca.

caisse Enregistreuse
National Cash Regliter CO.

Capsules pour bouteilles
S. H. Ewing & Sans.

Caouettes
Cooper cap. Ca.

«"Catsun i
Wm. Clark, Ltd.
Heini Ca.

Ch%àrbon
Gea. Hall Coal Ca

Chocolats
Walter Baker & Ca.

Cigarettes
'?mperli Tobacca Ca

Ciment
Canada Cernent Ca.

Cognacs
Henri Roy.

Cornichons
Reints & Ca.
L. Semeteys.

Corn Starch (Amidon)
The canada Starch Ca.

Courroies por boites
.E.Beauhamp & Ca.

Coton (manufacturier)
Dominion Textile Ca.

Crème de tertre
E& EL H.L Thompson & Ca.
T'té.

Curateur
B. St-Amour.

Cuves
The m. B. Eddy & Ce.

Eaux gazeuses
Art. Brodeur.

Epingle* à linge
WVm. C:ane & Sans Ca.

Essences Culinaires
Henri Jonas & Cie.

Claques
(.an. Conaolidated Rubber Ca.

Clous-grappins
J. N. Warminton & Ca.

Collection de comptes
Ilandy Collection Asen.

Collet$ (faux-cols)
Cluett. Ileabady & Ca.

Comptables
Benoît & DeGroabois.
L.. A. Caron.
Gagnan & L'Heureux.
Gonthier & Midgloy.

Confiseries
McCormick Biscuit Ca
biontreal BiscuIt Ca.

Conf itures
Dominion Canners. Ltd.
L. Semeicys.

Conserves de viande
Wm. Clark, Ltd.
Dominion Cannera. Ltd.

Conserves de fruits
Dominion Cannera. Ltdý

Crochets Pour seaux
J. N. WVarmlnton & Ca.
Enseinnes décalcomanie

paur vitrines
J. N. Warmlnton & Ca.

Enseignes et Nouveautés
Jý N. Warminton & Ca.
Essence culinaire

Henri Jonas & Cie.
Farine

L.ake of the Woods Milllnt
Ca.

Farine préparée
Brodie & Harvie.

Ferb la nc
A. C. Leslie & Ca., Ltd.
B. & S. H. Thompion & Ca.

Ltd.
Ferronnerie etc.

Aug. Cililard.
L. H. Hebert & Cie.
LePwis Bras.

Fève@ au lard
Wm. Clark, Ltd.
Dominion Cannera. Ltd.

Gants de toilette
Hudison Bay Knitting Ca.

Ficelle
Beveridge Paper.

Gants de coton
American Pad, Textile Ca.
Hudson Bay Knitting Ca.

Ginoer Ale
Art. Brodeur.

Gelées
Dominion Cannera, Ltd.

Glycérine
n. & S. H. Thompien & Ca..
Ltd.

Hardes faites
victoria Clothint.

Harengs on boite
Caonnera Bras.,* Ltd.

Hôtel à Québec
vatel victoria.

H utres
Connecticut Oysters Ca.

Huile de foie de morue
ia Cie J. T.. Mathieu.

Huile die Pétrole
Impprial 0i1 Ca.

Imprimerie
A. Letourneau.

Jolia (Gélatine)
(.enpsee Pure Food.

Ln-it rcondPnsé
pnrule-n MIIk Ca.
<'anadlIRn Miilk Prnduce (o,

La»nciue marivée
Wm. Cri<r. lAdl.

Levure <Vonstl
r. W. Gllett & Ca.

Liens cour bottes
J. N. Warmnintan & Co.

Lime@
Niehaon Fils Co.

Liiuidateur
. St. Amour.

Lumière de poche
Spielmian Agencies.
Canadian Nat. Carbon Co

Macaroni
The C. Il. Cateili Ca.

Machines à Cordonnerie
United Shoe Macliinery

Marchandjsea sèche@
Greenshieids Ltd.
P. 1'. Martin & Cie. Lt..
Aip. Racine, Lte.

Marinades
L. Semnetey.

M armelade
Domtîinion Canners. Ltd

Mélas'e,'a Co.
Lpacock Ca.

Mitaux, en lingots
Leslie & Co*
B. & S. H. Thompaon à Co..
Ltd.

Mince ment (viande hachfe)
Win. Clark. Ltd.

Monument@. e.
J . Brunet

Mope (Vadrouilles)
Channel Chemicai Co.

Moraillons pou, cratee
J1. N. Warminton & Co.
Munitions

Remington Arme Co.
Nourritures Pour enfants

florden Milk Co.
opticiens

J. A. Langlois.
Overalis (Salopette@)

Carbart Hamiltan Cotton
Milla.

P.l~n Pour oiseaux
ttm Bird Seed.

Papeterie
Beveridge Paper.
JOB. Fortler.
J. B. Rolland & Fils.

Paaier
Beveridge Paper.
The E. B. Eddy Co.
McArthur & Cie.

Peaier à construction
Bird & Son.
A. McArthur.
The Patterson Uft. Co.

(Amatltes).
Panier à mouches

Tanglefoot.
Papier-toilette

Beveridge Paper.
The E. B. Eddy & Co

Pattes de cochons
Wm. Clark, Ltd.

Point ures
Jamieson.
Martin-Senaur & Co.
McArthur-Irwtn.
Brandramn-Honderson.

Pelles
J. E. Beauchamp & Ca
J. H. Raper & Co.

Planches à laver
E. B. Eddy & Ca.

Plumes de volsilles
P. Poulin & 9îe.

Pohles à l'huile
Impertal 011 Ca., Ltd.

Poisson
D. Hatton & Co.
,%~ cour auto

anelChemnical Co.
Poli cour meubles

Channeil Chemical Co.
Pots on grès

Toronta Pattery Co.
Poudre à laver

Canadien Sait Co.
N. K Fairbanks Ca.

Poudre à nettoyer
N. K. Fairbanks Ca.

Poudre. b ite
]I W. 0 lett à Ce.

Presses à Papier
Climax Bailer Ca.

Remèdes pateatés
Chaniberlîn led. Co.

Réservoire à gasoline et à
l'huile

S. F. Bowner & ca.
Riz

Mount Royal Mille Mtg Ce.
RYe whiskey

Hiram WValker.
Bacs d'épicerie

The E. B. Eddy' ôca.
8acs à farine

E. B.* Eddy & a.
Bardi nes

Connora Bros.
Sauce "Worcestersahir*"

Canada Sauce & Vinegar Ce.
saucisse

Dionne Sausage Ca.
Saumon fumé

D. Hatton & Co.
savans

The N. K. Fairbanks Ce
Fels & Ca.

scies
Diaston. Henry & 8ona, mnc.
8iMOnda Canada Saw.
Manufacture de Scies de L.

vie.

Sceaux
J. N. Warminton & Ca.

Seaux
Thé E. B. Eddy & Ca.

sol
Canadian Sait ca.

"Shredded Whest"
Canadian Shredded Whoat Co.

Sirop de conne
St. Lawrence k4ugar net. Ca.

Sirop de blé-d'Inde
Canada Starch Ca.

Si"p de fruits
DomI nion Cannera Ltd.

Sirop Pour le rhume
La Cie J. L. Mathieu.

Soda caustique
Canad ien Sait Ca.

Soda à laver
Church & Dwight.

Soda à Pite
Church & DwIght.

Soupe en boite
Wm. Clark. Ltd.

Saus.vltements
Schatield Woaien Ca.
Kingston Hloaiery.

Sucre
St. Laivrence Sugar Rat. Co.

Tabac à chiquer
The IMP. Tobacca Ca.

Tabac à priser
The Imp. Toacco Ca.

Tabac à fumer en Palette
The Imp. Tobacco Ca.

Thé
Furuya & Nichimura.
Kearney Bras., Ltd.

Thé de boeuf
Wm. Clark,. Ltd.

Toitures
AX MeArthur & Co., Ltd.

Tôle d'acier
LeslIe.
Nava Scatia Steel ce,

Vermicelle
The C. I.Cateli Co., Ltd.

Vernis
McArthur. trwin.
Martîn-Senaur.

Olidden Varniah Ca.
Vernis à chaussureqe

Nugget Pallsh Ca.
Vêtements impernéabloo

t'a. Cons. Rubber Ca.
Volailles

P. Paulin & CI*.
Whiskey

Jas, Sea m
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Art ngton .. ...... .. 8
Assiurance Mlont-Royal 24

Baker & Co. (Walker) 8
Banîque d 'Ilochielaga . 22

- Nationale . . .22

- Molson . . . .22

- Provinciale .22

Beauchanp .. .. .... 28
Benoit et De Grosbois 24
Bcveridge Paper. . . .31

British Colonial Fire
AM~rance.....24

Brodeur, A.......8
Bro(lie & larvie .... 8
Brunet, J.. .. .. .. ..28

Canada Cernent .. .. .. 30
Canada Life Assurance

Co........24
(2anadian Sait.....i
Carou, L.-A......46
Chaput.......7
Chipman-Holton....39
Chureh & Dwight .... 6
C'ie d 'Assurance Mu-

tuelle du Commerce 24

Cie Impériale Enre. . ... 4
Clark, Wmn.. .. .. .. ..8
Cluett, Peabody. .... 40
Connors Bros. ...... 12
Cottam Bird Seed. . .. 46
Couillard. Auguste .. 46

Dionne's Sausage . . . . 8
Domestie Pure Food .19

Dom. Canners <Ltd.). .3

Dominion Textile ....

..... Couverture
D)ominion Wadding ... .43

Eddy, E. B. & Co. .. .. 9
Esinhart & Evans . . . 24

Fontaine, Henri ..... 46
Fortier, Joseph ...... 46

Gagnon & L'Heureux. 46
Garand,Terroux & Cie 46
Gillet Co.(Ltd.)E. W. 12
Gonthier & Midgley . . 46
Greenshields ........ 32

Hall Goal Go. .... .. .28
Handy Collection Asmo-

ciation......25
ilatton Go......10
Hudon & Orsali .. .. .. 5
Heinz........6

Imperial Tobaco . . . . 13

Jonas & Cie, H. .. .. ..
Couverture intérieure 2

Kingston Hosiery ... 40

Langlois, J.-A.....24
La Prévoyance....24
Lawrence & Go....i
Leslie & Go., A. C.. 31
Letourneau, lb ..... 25
Lewis Bros. .. .. . ... 26
Liverpool-Manitoba . . 24

Manufacture de Hardes
de Victoriaville. . . 41

Martin, P.-P... ... ..37
Mathieu (Cie J.-L.) . . 8

MeArthur, A ........ 31
MeArthur-Iwin .... .

.~Couverture.
Montbriand, L.-R. ... 46
Montreal Biscuit....4

Nova Scotia Steel Go. .22
Nicholson File. .... .. 3

Poulin, P. & Cie ..

Racine.......35
Rolland & Fils, J.-B. .46

St-Amour, Ernest, . . . fi
St. Lawrence Sugar Co. 9
Schofield......36
Semeteys, L......8
Steel Trough & Mach.

Co.......2
Sun Life of Canada ... .24

United Shoe Machinery
Co., (Ltd.) . .. Couvert

Western Ass. Co. .... 24
Whnite Horse Sentch . 21

Maison fondée en 1870

AUGUSTE COUILLARD
lMPORTATEUR DE

r ortonnerle et Q~uincailerie. Verres
A Vitre». Peinture. etc.

Spéieaitté Poilles de toutes sortes
Non 232 a 239 rus S.-Paul

Veules 12 et 14 8..A.sbIe. MONTREAL

La maion n'assd comm*s-"oyageurs
et (ait bénéficier clie.tnts de cette écono-
mie. Attention toute spéclile aux com-

*mandes par la malle. Messieurs les mar-chands de la campagne seront toujours
servie au plus bas prix du marché.

L. -A. CARON, MAIhNe 35ll
Comptable licencié

Institut des Comptables et Au-
diteurs de la Province du Québec

48, Notre-Dame-O, Montréal

AIN POUR OISEAU est le "Cot-
tamn Bird Seed" fabriqué d'a-

près six breveta. Marchandise de
confiance; rien ne peut l'approcher
comme valeur et comme popularité.
Chas toua les fournisseurs en gros.

JOSEPH FOR TIER
Fabricant -Papetier

Atelier de reliure, reliure, typogra-
phie, relief et gaufrage, fabrication
de livres de comptabilité. Formules
de bureau.

210 OUEST RUE NOTRE-DAME
(AngIe de la ces S.-F1sre>, MONTRF.AL

New Victoria Hotel
H. FONTAINE. Propriétaire

QUEBEC
L'Hôtel des Commis -Voyageurs.
Plan Aiican. Taux, àpatir de $OO

GARÀN, TERROIJX & CIE
Banquiers et Courties

48 rue Notre-DameOuestfMenréaI

L.-R.
Archi

30rue 8

MONTBRIAND
itecte et Mesureur,
.-André, Mentréal.

ERNEST S T-AMOUR
Curateur et Liquidateurde Faillites

Commissaire pour Québec
Edifice Banque de Qiaébeoo

No. 11 Place d'Armes, MONTRAÀL*
Téléphone Main SM8.
Chambres 713-714.

050. GONTHIER H.-E. MIDOLEY
Licencié Inat. Comptable. Comptable Incorporé

GONTHIER & MIDGLEY
Comptables et Auditeurs

103 RUE S.FitrCOIS-XA&VIU - MONTRÉAL
Téléphone MAIN 2701- 9

Adres télégraphique - *'GONTHJY,

GAGN4ON & L'HEUREUX
COMPTABLES LICENCIES

<CHARTERED ACCOUNTANTS>
Chambres 315, 316, 317. Edifice

Banque de Québec
11 Place d'Armes, MONTREAL

Téléphone Bell Main 4912.
P..-A. GAGNON, C.A.

J.-ARTHUR L'HEUREUX, C.A.

Vient de Paraltre
ALMANACH ROLLAND, AGRI-

COLE, COMMERCIAL ET
DES FAMILLES
- 52e Année -

Publié par la
COMPAGNIE J.-B. ROLLAND

& FILS.
MO N T R E A L.

La amesledids de et Alumch ce le "id se
rise MW me àeVaueis. eu s y biste avec seus
ses noemkeua veseuguememts d usages, us chas
jediez de conseuls gratiquez. »usdotes. oeuvrs
luédites d e me llees suises: "Le Village et a
Vile .. S.CI&~ * Murais et FdIlse". wa A.
D.Dsr M .îes i hre imesusu". psu L. Girsd;
"POlYC&Mp".k A. Bourgeois; article no I'Alcss-
ls.., Wa la u. J. Gourme, aset.

Cet Almazacis déjà ai populaire restera esMW* au
ragdersg plorpicienses peblcadeas de te cocse.

PRIX
15c, - franco par la malle, 20c.

V"ut Vivnt. Oeds Frai.
Pm&$. ot pu»

Demandés vu
P. POULIN & CIE

MARCHE IONSECOUR5, MONTIREAL
Remise Pres. Pas de Cemmissions

Deadsles pris put lettre.

LE PRIX COURANT, vendredi 28 décembre 1917
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MACHINERIE DE CORDONNERIE 1
Pour tous Travaux depuis la mise
en Forme jusqu'au Finissage

TRADE MARK

Systèmes Goodyear Machines "Consolidated"

pour Cousu-Trépointe et à monter d'après la

Cousu -Chausson Méthode Manuelle

Presses
à découper les Tiges

Modèles C.

Machines Rapides Machines Davey à

"Standard" cheviller bois

A visser les semelles avec bigorne

Machines à Enfoncer les clous protège-talon --- Machines
à Estamper, à Charger, à Poser, à Fraiser, à Gouger, à Verrer
et à Finir les Talons --- Machines à clouer "Loose Nailer " et
Machines à Bonbouter-- Machines à Cimenter, à Poncer et
à Parer--Machines à Entoiler les Premières, "Série Gem"--
Machines à Poser les Oeillets --- Oeillets, Cambrillons,
Brosses, etc.

United Shoe Machinery Co. of Canada, Limited 9
122 rue Adélde Ouest, 28 rue Demers, Québec (PQ) MONTREAL (P.Q.).

122 ue délade uest 28rueDemes, uébe (PQ.)Avenue Bennett et rue Boyce,
TORONTO. Kitchener (Ont.), 179 rue King Ouest. BNNEUE.Ous. MAISONNEUVE. ar
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- out ce qise fait
- en Coton

-- Comprenant :Tissus Imprimés,
Crpes, Galateas, Toiles pour Che-
mises, Canevas, Scrims a Rideaux,
Coutils, Couvertures en Coton,

- Couvre-pieds Ouatés, Couvre-lits,
Couvre- meu bles, Draps et Toiles
pour Draps, Taies d'oreille rs,E tof-
fes longues pour robes, Batistes,
Coutils d'a rt,Cotons, blancs
et gris, Serviettes de toi-
lette et Toiles pour ser-
viettes, Sacs, Fils, Ficelles
et Tapis.

Dominion Textile
Co. Limited I

MONTREAL, TORONTO, WINNIPEG
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